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Aux marches du palais... 

Une famille du Pecq  

au service du château de Saint-Germain-en-Laye  

et sa descendance à la Martinique (BERRY) 
Bernadette et Philippe Rossignol 

 
 Le Pecq est une des plus anciennes communes de la boucle de la Seine à l’ouest de Paris : un livre 
récent ne s'intitule-t-il pas "Le Pecq, mille ans d'histoire" ? En 2004, Le Pecq a fêté glorieusement ses 1.300 
ans. 

"Aupec" (Alpicum) est cité dans une charte de 853. Puis, au XIIe siècle, la "Hanse", corporation des 
"Marchands de l'eau de Paris", obtint le privilège d'entretenir les rives de la Seine et de faire payer en 
échange le transport des marchandises tandis que, de Rouen au Port Aupec, celles-ci pouvaient être 
transportées librement sur la Seine, "l'eau du roi". Le Port Aupec, à la limite de l'eau du roi et de l'eau de la 
Hanse, devint une espèce de port franc, très important. Même après la suppression du privilège de la Hanse 
parisienne (1672), il conserva une grande activité une vingtaine d'années 1.  
 
 Quant à Saint-Germain-en-Laye, sur le plateau, ce fut longtemps seulement le château-fort royal, un 
monastère, un terrain de chasse mais pas une ville importante avant le XVIe siècle de François I et Henri II, 
lesquels réaménagent le château médiéval selon le goût de la Renaissance. Henri II fait construire le 
Château Neuf, aujourd'hui disparu, agrandi par Henri IV. 
 
 Après ce bref mais nécessaire rappel historique, nous ne remonterons pas au haut Moyen Age mais au 
début des registres du Pecq, très anciens, puisque les premiers baptêmes sont de 1575 et les premiers 
mariages et sépultures de 1624. La population du Pecq se répartit alors entre ceux du Domaine royal, 
dépendant du château de Saint-Germain-en-Laye, les vignerons du coteau et les habitants proches du port. 
Seuls les premiers nous intéressent ici. 
 

Les BELLIER et les LAVECHEF, jardiniers du roi  
 
 Le premier registre paroissial du Pecq comporte une chemise d'actes recopiés (pratiquement que des 
baptêmes où ne sont reportés ni parrain ni marraine et parfois même pas la mère) concernant des familles 
qui vivent dans des pavillons sur le terroir du Pecq alors qu'ils font partie de l'enceinte du château de Saint-
Germain :  
 
- "La Porte du château", de 1577 à 1724, avec "ceux qui ont demeuré à la dite porte", les familles MAURICE 

puis THUILLIER; 
- "Pavillon où demeure Mr LAVECHEF dit DUPARCQ", de 1614 à 1730; 
- "Pavillon où demeure Monsieur POISSON" (peintre du roi); 
- "la maison qui était bâtie proche la chapelle du Chasteau neuf et où demeurait le sieur BELLIER, enfermée 

dans l'enclos du chasteau et maintenant abattue par ordre du Roy", de 1598 à 1651.  
 
 Dans cette dernière maison vivaient donc les BELLIER famille de "jardiniers du Roy", de père en fils puis 
en petit-gendre. 

Le premier, Charles BELLIER , époux de Suzanne DELEPINE, en eut au moins cinq enfants, François, 
né avant le début des registres en 1598, Marguerite, baptisée le 26 mai 1598, Michel, le 20 juillet 1600, 
Suzanne, le 14 septembre 1601, et enfin Jean, le 19 octobre 1604. Il est possible qu'il y ait eu, avant 
François, Christophe BELLIER, que nous ne connaissons que par le baptême de son fils François, le 28 
septembre 1616 et qui est, lui aussi, désigné comme "jardinier du roy".   

Avant 1616, François BELLIER , le fils aîné ou second, épouse Madeleine CLERAMBOUST qui lui 
donne trois enfants, Marguerite (b 01/02/1616), Alexandre (b 07/05/1620) et Madeleine (b 25/08/1623). C'est 
à partir de Marguerite qu'il est désigné à son tour comme "jardinier du roy".  
 
 Un acte du minutier central des notaires à Paris nous donne la famille de Madeleine  CLERAMBOUST . 
Le 12 février 1629, devant Me Chapellain (XXIV/325), Guillaume JOUVRAY, empeseur ordinaire de 
Monseigneur frère unique du Roi, demeurant à Paris paroisse Saint-Eustache, veuf avec enfants, fait établir 
                                                           
1 Le Pecq-sur-Seine, mille ans d'histoire, ASCALA Le Pecq, 1995 
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son contrat de mariage avec Marie CLERAMBOUST, fille de feu Guillaume, marchand demeurant à Saint-
Germain, et Marie PLUCHET, présente, épouse en secondes noces de François FROMONT, "garde de la 
forêt de Laye audit Saint-Germain y demeurant". Ce dernier n'a pu se déplacer à Paris et a donné 
procuration au beau-frère de la future épouse sa belle-fille, François BELIER, jardinier ordinaire du Roi à 
Saint-Germain-en-Laye. Les témoins de la mariée sont Guillaume Cleramboust son frère, marchand 
chandelier à Paris; François Fromont son frère utérin, clerc au Châtelet de Paris, et Barthélemy Cléramboust 
son oncle paternel, laboureur demeurant à Saint-Germain. 
 La famille CLERAMBOUST était anciennement établie à Saint-Germain-en-Laye et faisait partie des 
quatre familles qui "monopolisaient" la charge de marguillier de l'église, dès le milieu du XVIe siècle, avec les 
FROMONT, d'ailleurs 2. 
 

Rappelons que les premières mentions de sépulture datent de 1624. Il est donc probable que le père, 
Charles, est décédé avant 1616 puis l'aîné, Christophe, avant 1620, et enfin Madeleine CLERAMBOUST peu 
après la naissance de Madeleine car François BELLIER "jardinier du roy de la paroisse du Pecq", épouse, le 
30 avril 1629 Denise COLON, "de la paroisse Saint-Sulpice de Paris" qui lui donne un dernier enfant, 
Charles, en 1632. 
 Nous avons vu que la maison des BELLIER, "bâtie proche de la chapelle du chasteau" a été abattue par 
ordre du roi. C'est peut-être cette décision d'abattre la maison qui a précipité le décès du dernier jardinier de 
cette lignée, car on enterre le 22 décembre 1651 "Monsieur François Bellier, jardinier du roy au jardin du 
chasteau neuf de cette paroisse du Pecq". Moins de huit mois plus tard, le 6 août 1652, c'est "la veufve 
Bellier" qu'on porte en terre, "ancienne jardinière du roy et grand-mère de ceux présents". C'est très 
probablement Suzanne DELEPINE et "ceux présents" non pas un petit-fils mais le mari d'une petite-fille.  

En effet, après le baptême de Madeleine BELLIER en 1623, est inscrit : "Nota : la dite Madeleine a 
épousé François LAVECHEF , jardinier du roy, dont sont sortis les enfants marqués ci-dessus au pavillon de 
M. DUPARC." 
 
 Les LAVECHEF forment une deuxième lignée de jardiniers du roi, depuis 1614, donc une quinzaine 
d'années après le début de la lignée Bellier, mais qui continue après l'extinction de celle-ci. 

Cette famille demeure dans son Pavillon "depuis qu'il est baty", c'est à dire en 1605, d'après les actuels 
propriétaires du "Pavillon dit de Sully" qui est ce qui reste de l'ancien "Pavillon du Plan", celui du jardinier. 
Michel Lavechef , "jardinier du Roy", et Madeleine PIERRE, dont nous ignorons l'origine, n'eurent, semble-t-
il, que deux fils ou peut-être même qu'un seul, les deux enfants, baptisés le 25/09/1614 et le 01/02/1616, se 
prénommant François. C'est un de ces deux François qui épouse Madeleine BELLIER avant 1647, 
réunissant ainsi, en une seule, deux familles de jardiniers du roi. D'ailleurs, dans les actes recopiés du 
"Pavillon où demeure Mr Lavechef dit Duparcq", au baptême d'un de leurs enfants, Louis, en 1655, on 
précise pour la mère que "la dite Madeleine Bellier est fille de François Bellier et Madeleine Cleramboust dont 
l'acte de baptême est de l'autre part." 
 

Le pavillon dit « de Sully » au Pecq

                                                           
2 Revue Stemma, n° 78, 2e trimestre 1998. 

 

 
La façade 

 

 
La terrasse 

 
 Avec François LAVECHEF , la famille devient fort notable. C'est "Mr Lavechef dit Duparcq " ou "Mr 
Duparc" surnom qui a bien entendu un rapport direct avec sa fonction et qui apparaît pour la première fois en 
1668, à l'inhumation de "François Lavechef dit du parc, jardinier du roy" mais ne devient usuel pour désigner 
la famille (et encore, pas dans tous les actes) que vers 1710-1715.  
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A chaque génération, contrairement à la famille précédente des BELLIER, il naît beaucoup d'enfants 
(huit, puis douze, puis treize) mais un seul fils, toujours prénommé François, même si le prénom de baptême 
peut être double, reprend la charge de jardinier du château neuf. 
 
 En 1700, François LAVECHEF demande et obtient, avec son brevet de jardinier du grand Parterre du 
Chasteauneuf de Saint-Germain, la survivance pour son fils François (voir annexe), le Roi "estant bien 
satisfait de ses services". Peut-être se savait-il malade car il meurt trois ans plus tard, âgé de 50 ans. Le fils, 
qui n'avait que 21 ans en 1700, gardera effectivement la charge jusqu'à son propre décès en 1760, à 82 ans 
! 
 

Suivre la famille dans les registres nous renseigne aussi sur le château royal de Saint-Germain-en-Laye, 
son époque de gloire et sa décadence, et sur les accords et réticences entre le Roi et la commune de "Port 
au Pecq" représentée par le curé de sa paroisse "Saint Vandrille" (Saint-Wandrille).  
 

On voit ainsi que le chef de famille des LAVECHEF est d'abord et longtemps dit "jardinier du roi". Puis, 
vers 1700, François LAVECHEF DUPARC  devient "jardinier du château neuf". Versailles a complètement 
éclipsé Saint-Germain-en-Laye et, d'ailleurs, une partie de la famille a suivi la cour et sert à Versailles, ne 
revenant au Pecq qu'à l'occasion d'événements familiaux, baptêmes surtout mais aussi quelques 
inhumations de vieilles personnes. 
 
 En 1703, François Lavechef Duparc meurt et, en 1715, sa fille épouse le fils, orphelin lui aussi, du 
lavandier du linge du corps du Roy. Nous abandonnons donc la famille du jardinier à l'aube du XVIIIe siècle, 
quand les jardins vont peu à peu péricliter mais la famille Lavechef Duparc subsistera longtemps.  
 

 
Quant au curé de "St-Vandril" (autre 

orthographe de Saint-Wandrille), dont la nouvelle 
église est bénie le 21 juillet 1745, il précise 
souvent (vers 1730-1740) que les pavillons des 
jardins du château neuf de Saint-Germain sont 
sur sa paroisse. Et le curé de la fin du XVIIe 
siècle, qui tient sur un registre séparé les actes de 
catholicité des familles de ces pavillons, ajoute à 
la fin de celui-ci : "Si, après plus de cent ans de 
possession, on sépare les pavillons du château 
neuf de la paroisse du Pecq parce qu'ils sont dans 
l'enceinte du château neuf, je demande qu'on me 
restitue la moitié du manège qui était autrefois sur 
le terroir de ma paroisse, qui ne sont point dans 
l'enceinte du château neuf". Ce manège est celui 
dit aujourd'hui "Manège royal" et il est toujours sur 
la commune de Saint-Germain-en-Laye alors que 
le pavillon subsistant est bien resté sur la 
commune du Pecq. 
 

Les jardins du château de Saint-Germain 
 
 On connaît aujourd'hui "la" terrasse du parc 
de Saint-Germain mais la création des terrasses 
successives qui descendaient jusqu'à la Seine, 
avec leurs jardins, grottes, jets d'eau, fut l'œuvre 
d'Henri IV.  

Pour les créer, il avait agrandi considéra-
blement le domaine et "en premier lieu, ayant 
obtenu de la commune du Pecq la cession à titre 
gracieux d'une partie des pentes vers la Seine, il 
exempta les habitants de ce village de toutes les 

tailles" puis "il se fit donner par le sieur de La Roche, seigneur du Pecq et du Vésinet, ses seigneuries" en 
échange de la seigneurie bretonne de Heldé 3. 
                                                           
3 Les grandes heures de Saint-Germain en Laye, par Bernard Nabonne, Sfelt, 1950. 
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 Les deux terrasses supérieures s'étant effondrées avant 1655, on restaura les grottes et on consolida le 
tout sous Louis XIV. "La création de jardins à Saint-Germain, commencée peu de temps après la mort de 
Mazarin, allait se poursuivre et prendre une extension extraordinaire jusqu'en 1680 sous la direction du génial 
paysagiste André Lenôtre". 
 
 C'est le "jardinier du grand Parterre du Chasteauneuf" qui avait la charge aussi des "canaux et collines 
d'iceluy", comme on le lit dans le brevet avec survivance accordé en 1700 aux Lavechef père et fils, c'est-à-
dire de toute l'organisation complexe qui alimentait fontaines et jets d'eau, et des terrasses avec leurs 
grottes, dont aujourd'hui il ne reste rien de visible. 
 

Le "Pavillon du Plan" 
 

C'est le nom qui est donné dans les registres paroissiaux du XVIIIe siècle au pavillon où demeure la 
famille des "jardiniers du roy", les LAVECHEF DU PARC. 

Sur le même "plan" se trouvait, à l'autre extrémité de la terrasse, le pavillon du peintre du roi (famille 
POISSON au XVIIe siècle), aujourd'hui disparu. 

L'actuelle propriétaire a retrouvé l'acte de vente 4 au premier propriétaire privé, Nicolas François 
BARTHÉLEMY, demeurant à Paris rue de la Michodière n° 7, lequel, en fait, l'a acquis comme "bien national" 
le 26 thermidor IV (13/08/1796). Il était est alors connu comme "pavillon national dit Le Grand Plan" et ses 
dimensions étaient de 26 pieds de long sur 26 de large.  
 
 On peut remercier Nicolas François Barthélemy d'avoir conservé le pavillon car c'est un des rares 
vestiges aujourd'hui du grand ensemble du Château neuf et de ses terrasses. Le "pavillon Sully", car tel est 
son nom aujourd'hui (il lui a été donné en hommage au surintendant mais le pavillon n'a aucun rapport avec 
lui), de plan carré mais augmenté par la suite d'une orangerie devenue au XIXe siècle un jardin d'hiver ou 
serre en avancée, surmonté d'un étage, conserve sur deux hectares une partie de ses jardins en terrasses 
amoureusement reconstitués et entretenus.  
 

En fait, en 1777, Louis XVI fit don du Château neuf au plus jeune de ses frères, Charles comte d'Artois, 
alors âgé de vingt ans (futur Charles X), qui le fit démolir pour en faire un autre château, jamais construit 5. 

Si les terrasses successives et grottes ont disparu ou ont été comblées ou fermées, il reste la "rampe 
des grottes" qui menait au château, restaurée et mise en lumières en 2015 . 

Il reste aussi une partie du Château neuf, en briques rouges, encastrée dans le restaurant appelé 
"Pavillon Henri IV", qui est l'oratoire où fut ondoyé Louis XIV dont le berceau forme les armes de la ville de 
Saint Germain en Laye. Enfin les pierres du Château lui-même ont été réemployées dans la construction de 
divers édifices de la ville, à la fin du XVIIIe siècle. On peut ainsi voir quelques-unes des colonnes de la 
grande colonnade qui dominait la Seine autour d'une tourelle dite "pavillon d'Angoulême" dans le parc de 
l'actuel lycée Jeanne d'Albret (ex lycée Marcel Roby).  
 

                                                           
4 Archives départementales des Yvelines (biens nationaux) n° 4515. 
5 Les grandes heures de Saint-Germain en Laye, op.cit.   

 
 

 
 

Les HECQUET et alliés (PRÉVOST et GALLIOT) 
 

Les HECQUET (ou HÉQUET) sont anciennement implantés au Pecq et si nombreux qu'on différencie les 
contemporains, portant ou non le même prénom, soit par leur métier (Jean Hecquet cordonnier ; Vincent 
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Hecquet vigneron, 1669), soit par un trait de caractère (Jean Hecquet dit Bel Esprit, 1663), soit par leur âge 
ou leur rang dans la famille (Nicolas Hecquet l'aîné et Nicolas Hecquet le jeune vers 1660 ; de même pour 
Jean), soit par le lieu où ils demeurent (Jean Hecquet dit La Fontaine en 1650), soit par le prénom de leur 
père (Jean Hecquet fils Vincent ; Jean Hecquet fils Jean François ; Jean Hecquet fils Robert, ou même 
Firobert, comme il signe lui-même vers 1675-1680). 
 

Nous avons décidé (arbitrairement) de privilégier l'orthographe HECQUET alors que, pour une même 
personne, le nom peut s'écrire aussi HÉQUET. Le patronyme est toujours représenté, sous les deux 
orthographes, dans de nombreuses communes des Yvelines.  
 

Comme, par ailleurs, le curé des années 1650-1670 se contente d'inscrire qu'il a marié "Jean Hecquet et 
Jeanne Prévost, tous deux du Pecq", cela n'est pas d'un grand secours pour les pauvres généalogistes qui 
essaient de s'y retrouver ! 

Nous nous sommes donc efforcés de reconstituer la lignée ascendante recherchée, sans suivre 
systématiquement les nombreux autres couples. 
 

Jean HECQUET  marié le 28 août 1673 a pour témoins son frère Nicolas et ses cousins "honneste 
homme Jean L'Evêque et René Richer" ; ceux de son épouse sont Anthoine PRÉVOST son père et 
honorable homme Jean Pariat son oncle (qui signe Parijat) ; des actes postérieurs (parrain à un baptême) 
nous apprennent que ce dernier est "marchand de soye à Paris". 

Dans plusieurs actes de la même période, on voit signer "Antoinette TOURDE, femme d'Antoine 
PRÉVOST, notre paroissienne". Nous supposons donc que cette Antoinette est la mère de Jeanne, l'épouse 
de Jean Hecquet. En revanche, rien ne nous permet de connaître la mère de Jean Hecquet. Nous 
supposions que ce pouvait être Marguerite Morice parce qu'elle est marraine de l'aîné de chacun des fils 
Hecquet en 1675 mais en fait elle est l'épouse (avant 1639 : leur fille Marguerite décède à 33 ans le 
05/11/1672) d'un Jean Hecquet dont nous ignorons la parenté avec la famille étudiée. 
 
 Nous ignorons tout autant les métiers de ces premières générations. En revanche, le fils de Jean et 
Jeanne, Denis HECQUET , né en 1676 et orphelin de père à 9 ans, est "voiturier " ou "charretier " au Pecq. 
C'est le second des huit enfants que Jeanne Prévost a eu de Jean Hecquet en douze ans de mariage ! Mais 
quatre au moins, la moitié, meurent à 4 mois, 10 mois, 3 ans et 5 ans.  

Denis Hecquet attend l'âge de 38 ans, en 1714, pour prendre femme et il la trouve à Saint-Germain-en-
Laye. Mais il ne semble pas que Françoise GALLIOT (fille de François, alors décédé, et de Jeanne 
JACQUES), bien que dite "de cette paroisse", soit d'une famille anciennement implantée dans cette ville car 
on n'y trouve ni son baptême ni le décès de son père ni le mariage de ses parents. Les époux de 1714 "ont 
déclaré ne scavoir signer" et trois témoins, Michel Lecosté prêtre vicaire du Pecq, René Du Bernay et Jean 
Drouin, doivent certifier "du domicile et liberté des parties" ; il n'y a pas de parents pour entourer les mariés. 
Bien qu'on trouve dans les registres le décès en 1728 d'un Gérard JACQUES de 36 ans, palefrenier des 
gardes et natif de Saint-Nicolas de Mesle au diocèse de Chartres et un Jean Baptiste GALLIOT, bourgeois 
de Saint-Germain qui se remarie en 1711 en présence de ses deux fils Jean Baptiste et Claude Michel, rien 
n'indique qu'ils soient apparentés à Françoise GALLIOT. 
 

Le métier de "voiturier" ou "charretier" au Pecq au début du XVIIIe siècle était important et lucratif. Pour 
se rendre compte de la situation sociale de cette famille, il faut savoir que Jean, frère de Denis, est orfèvre à 
Saint-Germain-en-Laye, et que Marie Jeanne, la petite dernière, fille posthume, épouse François VIELLET, 
écuyer, garde du corps du roi, puis garde de Monseigneur le duc d'Orléans. Il ne s'agit donc pas de "petit 
peuple".   
 

Comme à la génération précédente, Denis Hecquet et son épouse Françoise Galliot ont beaucoup 
d'enfants. Nous en avons trouvé neuf. Et comme à la génération précédente aussi, beaucoup, au moins six, 
meurent en bas âge (à 6 semaines, 7 ou 8 mois, 1 an ou 2 ans). Ne parviennent donc à l'âge adulte que trois 
des neuf enfants, deux garçons dont nous ignorons le sort, et Françoise, la seule fille de la fratrie (jumelle de 
l'aîné des deux garçons survivants), qui épouse à 29 ans Louis François BERRY, lavandier du linge de corps 
du roi. 
 

Les BERRY, de « lavandier du linge du corps du Roy » à officier de la chambre du Roy 
 
 Le premier du nom au Pecq est Gilles BERRY , né au milieu du XVIIe siècle et peut-être de Versailles. Il 
est "blanchisseur" ou "lavandier" du linge du corps du Roy et il a commencé à servir à Versailles le 9 juin 
1681, à la place de Pierre Champin. Ce Pierre Champin devait être malade et finit par mourir en 1682/83. 
Gilles Berry continue donc son service et bénéficie d'"ordonnances de décharge", même quand Jean Philippe 
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remplace Pierre Champin en 1685 (il a dû bénéficier de la charge de ce dernier, sans l'exercer). Il touche 300 
livres tournois de gages par semestre et, à partie de 1686, il s'agit de 150 livres par "quartier" (trimestre) 6. 
Dans les "ordonnances de décharge" successives, le lavandier est tantôt appelé "Gilles Berry", tantôt "Gilles 
de Berry" mais, dans les registres paroissiaux du Pecq comme dans les actes notariés consultés, c'est 
toujours "Berry", sans particule, comme pour les signatures. 
 Les registres du secrétariat de la Maison du roi ne permettent pas de comprendre si le "lavandier du linge 
du corps" suivait le roi dans ses déplacements (Versailles, Fontainebleau, Marly) ou s'il était affecté à un 
château en particulier, ce qui semble être le cas puisque les Berry père, fils et petits-fils sont parfois désignés 
comme "l'un des lavandiers du linge du corps". Quoiqu'il en soit, sa vie de famille était au Pecq où il avait 
épousé en 1683 Marie Madeleine PINTRET, d'une famille alpicoise. 
 
 A la fin de sa vie, Gilles BERRY a dû obtenir en son nom propre la charge de "lavandier du linge du corps 
du Roi" (nous n'avons pas retrouvé le brevet) car, après sa mort le 16 mai 1706 à 51 ans, son fils Jacques 
Louis  en est immédiatement pourvu à sa place "nonobstant qu'il n'ait prêté serment que le 7 juin 1706". Il 
n'avait que 9 ans ! On retrouve donc le cas de "survivance de charge" de père en fils, déjà vu dans la famille 
des jardiniers du Roi 7. 
 
 Le temps passant, la famille BERRY est devenue fort notable, comme on le voit dans les parrainages 
des enfants (voir généalogies en annexe ci-après) et aussi fort aisée. Quand Jacques Louis marie sa fille 
aînée Marie Agnès en 1740 à Guillaume Pierre BERTIER, "grand valet de pied du Roy" quoique encore 
mineur, fils de feu Guillaume, qui était lui aussi grand valet de pied du Roy (toujours la transmission des 
charges de père en fils, quel que soit l'âge de ce dernier), il lui fait don de 4.000 livres tournois pour lui tenir 
lieu de dot. Mais, prudent, il a fait établir un brevet d'assurance de la même somme sur sa charge de 
lavandier : "Aujourd'huy 21 8bre 1740, le Roy étant à Fontainebleau, voulant récompenser les services de 
Jacques Louis Berry, l'un des lavandiers du linge du corps du Roy de Sa Majesté (sic), a déclaré et déclare, 
veut et entend qu'en cas qu'il vienne à se démettre de ladite charge ou à décéder en possession d'icelle, 
celui qui sera agréé pour la remplir sera tenu de payer comptant ladite somme de 4.000 lt à Marie Agnès sa 
fille." 
 
 Louis François Berry  succède à son père dès le 8 mars 1759, lendemain de son décès. Il a alors 40 
ans, son père ayant vécu jusqu'à 64 ans. Ses gages lui sont payés à compter de cette date par décision 
(bien postérieure !) du 7 novembre 1767, "nonobstant que ledit sieur Berry fils n'ait été pourvu de ladite 
charge que le 19 septembre de la présente année (1767) et n'ait prêté serment pour raison d'icelle que le 21 
desdits mois et an" 8 C'est sans doute une régularisation a posteriori comme on va le voir. 
 En effet, Louis François a suivi l'exemple de son père et s'est fait accorder le 19 juillet 1759 l'assurance 
de la somme de 6.000 livres sur la charge de lavandier du linge du corps de Sa Majesté dont il a été pourvu 
"successivement à son père". Mais cette décision n'apparaît pas dans le registre de 1759 et, le même jour 19 
septembre 1767, "voulant lui assurer cette grâce d'une manière invariable, Sa Majesté a déclaré et déclare, 
veut et entend, en cas qu'il vienne à se démettre de ladite charge ou à décéder en (sa) possession (…), que 
celui qui sera agréé pour la remplir sera tenu de payer comptant ladite somme". Un tiers de cette somme 
sera affecté au paiement de celle due à Michel Besnier, concierge des écuries de feue Madame la 
Dauphine 9 ; un autre tiers à celle due à Jeanne Le Roi épouse de Jean Jacques Derrière, armurier à 
Charleville 10 et le dernier tiers à une rente viagère en faveur de la demoiselle Louise Derrière femme de 
Charles Honoré Bernard Durand, bourgeois de Paris 11. "Et si de son vivant le dit sieur Berry avait remboursé 
le tout ou partie (…)", il pourra en disposer "de la manière qu'il jugera à propos." Il en sera de même pour sa 
veuve et ses enfants ou ses héritiers 12. 
 La rente viagère à "Jeanne Le Roy, femme délaissée de Jean Jacques Derrière, armurier à Charleville, à 
présent détenue en la maison de la Salpêtrière à Paris" est aussi à prendre "plus et spécialement sur deux 
maisons sises au Pecq sous St Germain en Laye, dont une occupée par les sieur et dame Berry, 
appartenante audit sieur Berry, qu'il estime valoir la somme de huit mille livres, et l'autre qui appartient à la 
dite dame son épouse qui est louée à la dame Aubry sur le pied de cinquante livres par an", maisons 

                                                           
6 Archives nationales, Registres du secrétariat de la Maison du Roi, O/1/25 à 31 et 47 (1681 à 1687 et 1703). 
7 Archives nationales, Registres du secrétariat de la Maison du Roi, O/1/50 (25 mai 1706 à Versailles et 25 juillet 1706 à 

Marly). 
8 Archives nationales, Registres du secrétariat de la Maison du Roi, O/1/111 (7 novembre 1767). 
9 Me Rauband, Versailles, 21/07/1767. 
10 Me Thomas Gibert, Paris, 30/06/1767, XXXIX/514. 
11 Mêmes notaire et date. 
12 AN O/1/111, op. cit. 
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"affectées et hypothéquées à la garantie et au paiement de la dite rente." Constitution de rente moyennant 
2.000 livres "présentement reçues de la dite dame Derrière en espèces sonnantes et monnoye ayant cours." 
Ces 2.000 livres seront employées au remboursement de 200 livres de rente au principal de 4.000 livres 
obtenues par feu Jacques Louis Berry père sur la charge de lavandier "dont il est décédé revêtu."  
 En 1780 les créanciers apprennent que Louis François Berry est décédé (depuis 1775 !) et que son fils 
mineur François Guillaume Berry (sic, mais un acte de 10 octobre de la même année sur la même minute 
l'appelle bien Louis Guillaume), officier dans le régiment de Lauzun, a l'agrément de la charge de lavandier 
du linge du corps du Roi dont son père était pourvu mais que, pour en être pourvu à son tour et obtenir un 
brevet de retenue (voir annexe ci-après), il a besoin de retirer celui de son père déposé chez Me Gibert, ce 
que les créanciers lui accordent et ensuite c'est le brevet de Louis Guillaume, sur parchemin, qui remplace 
celui de son père chez le notaire et qui ne lui sera rendu, ou à ses héritiers, que lors du remboursement des 
sommes dues. Le brevet étant toujours dans les minutes du notaire, on peut supposer qu'il n'y eut pas de 
remboursement…. 
 Quant à la somme de 4.000 livres qui avait été donnée en dot à Marie-Agnès en 1740, elle sert la même 
année 1767 à rembourser d'autres dettes de feu Jacques Louis Berry 13, soit la moitié à Julie Françoise 
Tortillière, demeurant à Versailles rue de l'Orangerie, paroisse Saint-Louis, veuve de François Albert 
Stiemart, peintre ordinaire du roi, tutrice de son fils unique Jean François Albert Stiemart, pour la rembourser 
d'une rente perpétuelle de 100 livres 14, et l'autre moitié aux héritiers de François Hutin, peintre ordinaire du 
roi de Pologne duc de Lorraine et de Bar 15. Ces héritiers Hutin sont, outre la veuve, les quatre fils, un 
sculpteur, un avocat au Parlement de Paris, un peintre de l'académie de Saint-Luc et un directeur de 
l'académie royale de peinture et sculpture de Dresde. 
 
 Peut-on conclure de ces divers actes que Jacques Louis avait beaucoup emprunté et que ses héritiers se 
retrouvent en difficulté à son décès, ce qui expliquerait, quelque vingt ans plus tard, l'engagement de son 
petit-fils Louis Guillaume dans l'armée et son départ pour la Martinique ? Cela nécessiterait une longue 
recherche dans le notariat, que nous n'avons pas faite. 
 
 Avant d'abandonner les Berry nous pouvons évoquer un beau-frère et un frère de Louis Guillaume : Jean 
Baptiste Berry est nommé en 1774 pour remplir la place d'huissier de la chambre de Madame Victoire de 
France, vacante par la démission du sieur Sevin son beau-frère (voir annexe). C’est à Versailles que Victoire 
Berry avait épousé Jean Baptiste Sevin, lequel est une des personnes présentes à l'inhumation d'Agnès 
Lavechef Duparc veuve Berry en 1779. 
 

Les serviteurs des châteaux du Roi 
 
 Chez les BERRY, comme chez les LAVECHEF DUPARC, on fréquente tout le petit monde, multiple et 
foisonnant, des serviteurs (à titres et degrés divers) des châteaux du roi, Saint-Germain-en-Laye et 
Versailles, comme on le voit dans les parrainages des nombreux enfants. 
 
 Voici donc, pour terminer cette étude, les nombreuses charges relevées, outre celles des personnages 
principaux étudiés, sans compter les officiers de l'armée et tous ceux qui sont à Paris : 
 
Louis XIV  
1651 Monsieur de Riquiety, maistre d'hôtel de la maison du roy 
1653 François Chalipe, chirurgien du roi 
1655 Henry Soulaigre, concierge du vieux chasteau 
1655 Georges Le Grand, conseiller et procureur du roy à Saint-Germain 
1655 messire Louis Le Normand, sieur de Beaumont, capitaine de Saint-Germain 
1676 Marie du Soustrat blanchisseuse du linge du corps du roy 
1677 Louis Blet, barbier valet de chambre du roi 
1678 François Langot, officier de Madame  
1678 Claude Balégant sieur de Saint-Quentin, escuyer de bouche de Monsieur et Madame (Philippe 

d'Orléans frère de Louis XIV et sa seconde épouse E lisabeth Charlotte de Bavière, "la Palatine" ) 
1678 Louys Poisson, peintre ordinaire du roy 
1678 Jacques Poisson, peintre ordinaire du roy 
1678 et 1680 François de Lespine, empeseur ordinaire de Mgr le Dauphin (Louis "le Grand Dauphin", fils 

de Louis XIV et grand-père de Louis XV) 
                                                           
13 Me Thomas Gibert, Paris 10/07/1767, XXXIX/515. 
14 Me Gervais, Paris, 27/04/1741. 
15 Me Gervais 30/10/1740. 
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1678 sieur de Lachèze, garde et brigadier du corps du roy 
1678 Anthoine Langot officier de bouche de Madame  
1678 et 1680 Philippe Joly, rachasseur (rabatteur) de la capitainerie de Saint-Germain-en-Laye 
1678 Jacques de La Barre, escuyer, garde du corps de Monsieur 
1681 Pierre Marquet, officier de Monsieur  
1681 Antoine Langot, officier de Monsieur et Madame 
1686 Foucault, garde du roi 
1686 Tuillier, portier du plan et des jardins 
1687 Pierre de Leloy sieur du Plessis, garde du corps du Roy et maréchal des logis 
1689 Jean Baptiste de Fallas, commissaire ordinaire de l'artillerie de France et valet de pied de Madame la 

Dauphine (Marie Anne de Bavière, première épouse de Louis et grand-mère de Louis XV ) 
1690 Claude (Nicolas) Lavechef, écuyer de cuisine de M. le duc de Kaclou (?) 
1690 Antoine Langot, officier de Monsieur, de Versailles 
1695 Pierre Balligant, officier du roy 
1695 Jean Duchemin, garde du roi 
1695 noble homme Jacques Louis Binet, garçon de la chambre du Roy 
1697 Jean Autrant, officier de la garde du Roy 
1699 Marin Yvert, huissier du commun de madame la duchesse de Bourgogne 
1707 messire Étienne Oulrye de Malcotte, chevalier, gentilhomme ordinaire de la chambre de Mgr le duc 

d'Orléans (Philippe duc d'Orléans ou son fils Philippe II d'Or léans, le futur Régent ) 
1711 Laurens Gourtade (?), écuyer de la bouche du roy 
1712 Gaspard Caillet, officier de feue Madame la Dauphine (Marie Adélaïde de Savoie, épouse de Louis 

et mère de Louis XV ), demeurant à Marly 
1713 Étienne Oulrye de Malcotte gentilhomme ordinaire de la chambre de feu Monsieur fils de France frère 

du Roy (Philippe duc d'Orléans, mort en 1701 ) 
1714 François Viellet écuyer, garde du corps du roi 
Louis XV  
1715 et 1716 (Jean) Henri Lavechef, écuyer garde du roi 
1715 René Fauleau, garçon ordinaire de Mgr le Dauphin (Louis XV ) 
1715 Louis Bertin, garçon ordinaire de la chambre du Roy 
1715 Louis Luthier, officier du Roy 
1716 Henry Lavechef Duparc, écuyer garde du roi 
1716 et 1717 René Fauleau, garçon ordinaire de la chambre du roi  
1716 Jean Masgontier, garçon ordinaire de la Chambre de Sa Majesté, de Versailles 
1717 Étienne Ollery (Oulrye de Malcotte), écuyer de feu Monsieur 
1719 René Fauleau, garçon de la chambre du Roy demeurant à Versailles 
1719 Claude Tallard, officier de M. le duc de Noailles, de Saint-Germain-en-Laye 
1722 Jean Magontier, garçon de la Chambre du Roy 
1724 Charles Capet (ou Cupet ?), chef des chansonneries du roi à Versailles 
1724 Jean Saint Cry, inspecteur commandeur des gardes-chasse à Versailles 
1725 Bénigne Monglas, écuyer, officier de la Maison de la Reine (Marie Leszczynsca qui vient d'épouser 

Louis XV le 15 août ) 
1726 Claude Lavechef du Parcq (Duparc), officier de la reine 
1726 Claude Bocquet, officier du roi, demeurant à Versailles 
1728 François Christophe Thiery, officier des Cent Suisses de feu Mgr le duc d'Orléans 
1728 François Nicolas Thiéry, maréchal des logis du régiment des gardes suisses demeurant à Versailles 
1728 Jean Baptiste Regnault, employé dans les fermes du Roy, de Saint-Germain-en-Laye 
1729 Jean Baptiste Lottin, officier de S.A.R. Monsieur et Madame d'Orléans (Louis duc d'Orléans ) 
1729 François Viellet garde de Mgr d'Orléans  
1730 Claude Lavechef, officier de la bouche de la Reine 
/1740 Guillaume Bertier, grand valet de pied du Roy 
1740 Guillaume Pierre Bertier, grand valet de pied du Roy puis (1761) contrôleur provincial des Postes au 

Pecq  
/1761 Charles Cupet (ou Capet ?), officier chez le Roy, à Versailles 
1761 Marie Anne Oudiette, femme de chambre de Madame Victoire (une des filles de Louis XV ) 
1762 François Antoine, écuyer, garçon ordinaire de la Chambre du Roy, de Versailles 
1766 Jeanne Louise Lavechef Duparc femme de chambre de Monsieur le Dauphin (futur Louis XVI ), de 

Notre Dame de Versailles 
1767 Antoine Charles Didier, argentier de la Reine et commis de M. Bertié ministre et secrétaire du Roy, de 

Saint Louis de Versailles 
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1768 François Bergeron, écuyer, valet de garde robe du Roy 
1772 Claude Lavechef, officier chez le roi 
1772 Anne Louise Segoing, femme de chambre de Monseigneur le Dauphin 
/1774 Jean Baptiste Sevin, huissier de la chambre de Madame Victoire de France  
Louis XVI  
1774 Jean Baptiste Berry, huissier de la chambre de Madame Victoire de France 
1779 Jean Louis Ricqbon, contrôleur de la maison du roi 
1788 Claude François Lavechef Du Parc, ancien jardinier du Roy et de Mgr le comte d’Artois 
 
 On peut remarquer, avec cet ordre chronologique, qu'on voit apparaître la précision "de Versailles" en 
1690 et que, par la suite, on précise souvent s'il s'agit de Versailles ou de Saint-Germain-en-Laye. 
 

CHRONOLOGIE DES ROIS DE FRANCE 
 
Années de naissance et décès et, entre les deux, s'il y a lieu, de début de règne : R. En parallèle, la famille 
d’Orléans. 
 
Henri IV  1553-R 1589-1610 bx 1600 Marie de Médicis 
 
Louis XIII  1601-R 1610-1643 x 1615 Anne d'Autriche 
 
Louis XIV  1638-R 1643-1715     Philippe duc d'Orléans 1640-1701 
x 1660 Marie-Thérèse d'Autriche    x 1671 Elisabeth Charlotte de Bavière 
 
Louis le Grand Dauphin 1641-1711   Philippe II d'Orléans le Régent + 1723 
x 1680 Marie Anne de Bavière     x 1692 Françoise Marie Mlle de Blois 
 
Louis duc de Bourgogne 1682-1712   Louis duc d'Orléans + 1752 
x 1697 Marie Adélaïde de Savoie    x 1724 princesse de Bade 
 
Louis XV  1710-R 1715-1774     Louis Philippe duc d'Orléans + 1785 
x 1725 Marie Leszczynska      x 1743 Louise Henriette de Bourbon Mlle de Conti 
 
Louis de France 1729-1765     Louis Philippe duc d'Orléans + 1793 
x 1747 Marie Josèphe de Saxe    "Philippe Egalité" 
            x 1769 Adélaïde de Bourbon 
 
Louis XVI  1754-R 1774-1792     Louis-Philippe  Ier roi des Français 
x 1770 Marie Antoinette d'Autriche    1773-R 1830-1848  
         
son frère Louis comte de Provence 
Louis XVIII  1755-R 1814-1824 
 
son frère Charles comte d'Artois 
Charles X  1757-R 1824-1830 
 

ANNEXES : DOCUMENTS 
 

Brevet de jardinier du grand Parterre du Châteauneu f de Saint Germain 
pour François Lavechef, avec survivance pour son fi ls 4 février 1700 
(O/1/44, registre du secrétariat de la Maison du Roi, 59 R° à 60 R°, n° 216) 

 
 Aujourd'hui 4 février 1700, la Roy estant à Versailles,  
bien satisfait des services que François Lavechef dit duparc Jardinier de son jardin du Chasteauneuf de Saint 
Germain en Laye et des canaux et colines d'iceluy rend depuis vingt années en ladite qualité,  
Sa Majesté l'a retenu et retient en la charge et entretenement de son jardin du grand parterre dudit 
Chasteauneuf de Saint Germain et des deux bosquets estant au bout d'iceluy avec le logement qui y est et 
de l'entretenement du jardin, canaux et collines dudit Chasteauneuf  
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et en même temps a accordé ladite charge et entretenement à François Lavechef son fils, à condition de 
survivance  
pour par eux l'exercer dorénavant en l'absence et survivance l'un de l'autres, en jouir et user aux honneurs, 
prérogatives, privilèges, franchises et libertés dont les autres jardiniers de ses maisons royales jouissent et 
aux gages et entretenements y attribués, 
à la charge par eux d'intervenir en ces jardins et de fournir aux dépenses qu'il conviendra faire à cette 
occasion,  
sans qu'avenant le décès de l'un ou de l'autre ladite charge puisse être déclarée vacante ni impétrable sur le 
survivant, attendu ce don que Sa Majesté luy en fait dès à présent et ce tant qu'il plaira à sadite Majesté. 
Laquelle mande au sieur Mansart, surintendant et ordonnateur général de ses bâtiments arts et 
manufactures, de maintenir ledit Lavechef père en possession de ladite charge et y mettre ledit Lavechef fils 
en faisant payer audit Lavechef père lesdits gages et droits et après son décès audit Lavechef fils aux termes 
accoutumés, m'ayant à cet effet Sa Majesté commandé de leur en expédier le présent brevet. 
 

Survivance d'huissier de la chambre de Madame Victo ire pour le sieur Berry 
1er octobre 1774 

(O/1/121, registre du secrétariat de la Maison du Roi) 
 
 Aujourd'huy 1er 8bre 1774, le Roy étant à Versailles, voulant destiner pour le service de Madame Victoire 
de France des personnes dont la probité et le zèle pour le service de Sa Majesté et celui de cette Princesse 
soient également connus, et bien informé que le sr Jean Baptiste Berry réunit toutes les qualités nécessaires 
à cet effet, Sa Majesté l'a choisi et nommé pour remplir la place d'huissier de la chambre de cette dite 
Princesse en survivance du sr Sevin son beau-frère, vacante par la démission et survivance dudit sr Sevin, 
pour par ledit sr Berry l'avoir et exercer, en l'absence et survivance dudit sr Sevin, aux honneurs, autorités, 
prérogatives et autres avantages attribués à cette place, tels et semblables qu'en a joui et doit jouir le sr 
Sevin et aux gages, appointements, revenus et autres droits y appartenants, suivant les états ou 
ordonnances qui en seront expédiés, toutes fois après le décès dudit sr Sevin ou de son consentement 
pendant sa vie ; mande Sa Majesté à la dame de Périgord, dame d'honneur de Madame Victoire, qu'après 
qu'il lui sera apparu des bonnes vie, mœurs, religion catholique apostolique et romaine dudit sr Berry et 
qu'elle aura de lui pris et reçu le serment en tel cas requis et accoutumé, elle le mette et institue en 
possession de ladite charge et survivance dudit sr Sevin et le fasse reconnaître en ladite qualité de tous ceux 
et à ce qu'il appartiendra en vertu du présent brevet que, pour assurance de sa volonté, Sa Majesté a signé 
de sa main et fait contresigner par moy conseiller secrétaire d'État et de ses commandements et finances. 
 
Nota : Le roi est alors Louis XVI, son grand-père Louis XV étant mort le 10 mai de cette même année 1774, 
et Madame Victoire est une des filles chéries de Louis XV, née en 1733. 
 

Retenue de l'un des lavandiers du linge du corps du  Roy pour le sr Louis Guillaume Berry par le 
décès du sr Louis François Berry son père 

Lettres portant que la dame veuve Berry touchera su r les quittances de son fils  
jusqu'à ce qu'il ait atteint l'âge de 25 ans  

les revenus attachés à la charge de lavandier du li nge de corps du Roy dont il est pourvu 
7 septembre 1780 

(O/1/124, registre du secrétariat de la Maison du Roi, f° 565-66) 
 

 
 Aujourd'huy sept septembre 1780 le Roy étant à Versailles, ayant par sa décision de ce jourd'huy pourvu 
le sr Louis Guillaume Berry de la charge de l'un des lavandiers du linge de son corps vacante par le décès 
dudit Louis François Berry son père et voulant expliquer les conditions sous lesquelles elle lui a accordé cette 
grâce, Sa Majesté a déclaré et déclare veut et entend que la dame Françoise Huquet (sic), veuve dudit sr 
Berry sa mère et tutrice, touche et reçoive les gages nourritures et autres droits et émoluments attribués à 
ladite charge à compter du jour du décès dudit sr Berry son mari, jusqu'à ce que son fils ait atteint l'âge de 
vingt cinq ans, sans qu'elle soit tenue de lui en rendre aucun compte, à la charge par la dame sa mère de 
l'entretenir décemment de lui donner l'éducation convenable à son état et d'acquitter exactement la somme 
de 6.000 livres due par ledit sr Berry aux personnes dénommées au brevet de ce jourd'hui et ainsi qu'il y est 
expliqué, à l'effet de quoi ledit sr Berry fils sera tenu de fournir à la dame sa mère toutes quittances 
comptables, blancs seings, pour recevoir du trésorier payeur général des dépenses de la maison de Sa 
Majesté lesdits gages, nourriture, droits et autres attributions appartenant à ladite charge, et pour assurer de 
sa volonté Sa Majesté a commandé d'expédier le présent brevet qu'elle a signé de sa main et fait 
contresigner par moy conseiller secrétaire d'État et de ses commandements et finances. 



Généalogie et Histoire de la Caraïbe 

11/31 

Suit le  
 

Brevet d'assurance de 6.000 livres en faveur du sr Berry, lavandier du linge du corps du Roi 
 
 Aujourd'huy sept septembre 1780 le Roy étant à Versailles, voulant traiter favorablement le sr Guillaume 
Louis Berry, l'un des lavandiers du linge de son corps, Sa Majesté a déclaré et déclare veut et entend qu'en 
cas que ledit sr Berry vienne à se démettre ou décède en possession de ladite charge de lavandier du linge 
du corps de Sa Majesté, que celui qui sera agréé pour la remplir soit tenu de payer comptant en un seul et 
même paiement la somme de 6.000 livres qui sera et demeurera par préférence affectée et hypothéquée au 
paiement savoir celle de 2.000 livres due par le feu sr Louis François Berry son père à feu dame Derrière par 
contrat de constitution passé devant Me Gibert et son confrère notaires à Paris le 30 juin 1767 et transportée 
au sr Auguste Séverin de May par autre acte passé devant les mêmes notaires le 22 janvier 1777, de celle 
de 2.000 livres due à dlle Louise Derrière épouse de Charles Honoré Bernard Durand par contrat de 
constitution passé devant Me Gibert et son confrère notaires à Paris le 30 juin 1767 et de pareille somme de 
2.000 livres due au sr Michel Benier par contrat de constitution passé devant Me Rauland et son confrère 
notaires à Versailles le 21 juillet 1767, toutes lesquelles sommes reviennent ensemble à celle susdite de six 
mille livres ; et si de son vivant ledit sr Berry avait remboursé tout ou partie de ladite somme de six mille 
livres, lui permet alors Sa Majesté d'en disposer au cas susdit soit par donation, testament, transport ou de 
telle autre manière qu'il jugera à propos, même de l'affecter et hypothéquer au paiement des sommes qu'il 
pourra devoir ou emprunter dans la suite ; et si au jour de son décès ledit sr Berry n'avait fait aucune 
disposition de ladite somme et qu'elle se trouve libre de l'hypothèque susdite, elle appartiendra ou ce qui en 
sera libre à la veuve et à ses enfants et à défaut d'enfants à ses héritiers, voulant Sa Majesté qu'aucunes 
provisions de ladite somme ne puissent être expédiées qu'il ne soit apparu de l'actuel paiement de ladite 
somme de 6.000 livres, conformément au présent brevet que pour assurance de sa volonté Sa Majesté a 
signé de sa main. Fait et contresigné par moy conseiller secrétaire d'État et de ses commandements et 
finances. 
 

Ascendance de Louis Guillaume BERRY 
passé à la Martinique 

 
1 Louis Guillaume (de) BERRY 

officier de la chambre du roi, officier dans le régiment de Lauzun en 1780, capitaine au régiment de la 
Martinique, commandant le bataillon de la garde nationale de Fort-de-France, chevalier de Saint-Louis, 
2ème chef de bataillon de milice du Fort-Royal 

o Le Pecq  16 b 18/03/1761 
+ Fort-Royal (Martinique)  18 d 19/03/1822, 65 ans, chevalier de Saint Louis, ancien officier au régiment 

de la Martinique 
ax Fort-Royal 30/07/1792 Louise Anne Hippolyte GARNIER 
bx Fort-Royal 03/09/1807 Marguerite Rose FOSSÉ 
voir ci-après « A la Martinique » 

 
2 Louis François BERRY, lavandier du linge du corps du Roy ; officier chez Mgr le comte d'Artois 

o 23 b Le Pecq 25/11/1719   + Le Pecq 23 (+) église Saint-Wandrille 24/09/1775 
x Le Pecq 02/09/1755 

3 Françoise HEQUET 
o 21/01 b Le Pecq 23/01/1726  + 1775/ 

 
4 Jacques Louis BERRY, lavandier du linge du corps du Roy ; officier de la chambre du Roy 

b Le Pecq 25/07/1695 
+ 07 (+) Le Pecq 08/03/1759, 64 ans, dans une des caves de l'église Saint-Wandrille 
x Le Pecq 29/07/1715 

5 Agnès LAVECHEF dit DUPARC 
b Le Pecq 17/08/1695 
+ 13 (+) 14/12/1779, 84 ans 4 mois  

6 Denis HEQUET, voiturier, charretier au Pecq   
o 20 b Le Pecq 22/10/1676 
+ Le Pecq 19/01/1750, 75 ans (+) 20 dans une des caves de l'église 
x Saint-Germain-en-Laye 30/10/1714 

7 Françoise GALLIOT, de Saint-Germain-en-Laye  
+ 1731/1750 
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8 Gilles BERRY, blanchisseur du linge du corps du Roy 
o ca 1655 (Versailles ? : Marie Claude Berry demeurant à Versailles, son oncle, témoin à son mariage) 
+ Le Pecq 16/05/1706, 51 ans (+) dans l'église  
x Le Pecq 17/05/1683 

9 Marie Madeleine PINTRET (ou PAINTRET) 
b Le Pecq 28/09/1659 
+ Le Pecq 16/05/1715, 56 ans (+) 17 dans l'église  

10 François LAVECHEF dit DU PARC, jardinier du Roy, marguillier de Saint-Wandrille du Pecq 
b Le Pecq 12/03/1653 
+ Le Pecq 11/10/1703, 50 ans (+) dans l'église 
x Le Pecq 02/08/1678 

11 Marie de L'ESPINE 
+ 1718/ 

12 Jean HEQUET 
13 Jeanne PRÉVOST 

+ 1714/ 
14 François GALLIOT , de Saint-Germain-en-Laye (?) 

+ /1714 
15 Jeanne JACQUE , de Saint-Germain-en-Laye (?) 

+ 1714/ 
 
16-17 (à Versailles ?) 
18 Pierre PINTRET 

x Le Pecq 26/05/1651 
19 Marie DUBOIS 
20 François LAVECHEF dit DUPARC, jardinier du Roy au Château Neuf 
21 Madeleine BELLIER 
22 François de LESPINE, empeseur ordinaire de Mgr le Dauphin 

+ 1678/ 
23 Marie de SOUSTRAT  

+ /1678 
24 Robert HEQUET 
25 ? 
26 Anthoine PRÉVOST, marchand au Pecq 
27 Anthoinette TOURTE (ou TOURDE)  
28 à 31 (à Saint-Germain-en-Laye ?) 
 
40 Michel LAVECHEF  
41 Madeleine PIERRE 
42 François BELLIER 
43 Madeleine CLERAMBOUST 
 
84 (?) Charles BELLIER  
85 (?) Suzanne DELEPINE 
86 Guillaume CLERAMBOUST  
87 Marie PLUCHET 

 

Généalogies des familles de l’ascendance  
 

Famille HECQUET (ou HÉQUET)  
 
I Robert HECQUET  
 
II  
1 Jean HECQUET  

o ca 1625 
+ Le Pecq 13/10/1685, 60 ans, "Jean Héquet fils Robert" ; en présence d'Antoine Prévost et de son frère 

Nicolas Héquet 
x Le Pecq 28/08/1673 Jeanne PRÉVOST fille d'Antoine (et Antoinette TOURDE) 
d'où postérité en III 
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2 Nicolas HECQUET, vigneron, marguillier de la paroisse en 1682-1683 
+ Le Pecq 30/03/1691, 50 ans (+) cimetière 
x Le Pecq 26/06/1673 Françoise DUMONT 
d'où au moins 

2.1 Françoise HECQUET 
o 02 b Le Pecq 03/03/1675 ; p Pierre Dumont ; m Marguerite Morice 

2.2 Geneviève HECQUET 
o 05 b Le Pecq 06/03/1678 ; p Jean Héquet fils Robert ; m Geneviève Dumont 
x 24/11/1699 Marly le Roi, Marin YVERT, huissier du commun de madame la duchesse de Bourgogne, 

fils de + Jean et Marguerite CHAPEL 16  
2.3 Marguerite HECQUET 

b Le Pecq 03/04/1684 ; p Jean fils de Jean fils Robert (sic) ; m Justine Duchemin 
 
III 1 Jean HECQUET x 1673 Jeanne PRÉVOST  
 
1 Jean HECQUET 

o 02 b Le Pecq 22/07/1675 ; p Jean Parijat, marchand de soie à Paris ; m Marguerite Morice 
2 Denis HECQUET , voiturier charretier au Pecq 

o 20 b Le Pecq 22/10/1676 ; p honorable homme Denis de Laye, procureur au chastellet de Paris ; 
m Antoinette Tourdes femme d'Antoine Prévost, du Pecq 

+ Le Pecq 19/01/1750 (+) 20 dans une des caves de l'église ; veuf, 75 ans, "messe haute, prières et 
suffrages pour le repos de son âme" ; en présence de Martinet et Jean Denis Héquet ses enfants et 
François Berry  

x Saint-Germain-en-Laye 30/10/1714 Françoise GALLIOT (aussi GAILLOT, GAILLIOT), de Saint-Germain-
en-Laye, fille de + François et Jeanne JACQUES 
+ 1731/1750 

postérité qui suit en IV 
3 Charles HECQUET 

o 15 b Le Pecq 19/01/1678 ; p Messire Marry Legros, curé du Pecq ; m Angélique Prévost femme de 
Charles de Launoy 

+ Le Pecq 03/11/1678, 10 mois 
4 Jean HECQUET, bourgeois (! 1712) et orfèvre à Saint-Germain-en-Laye (! 1714) 

o 16 b Le Pecq 17/12/1679 ; p Jean Duchemin ; m Françoise Amory   + /1722 
x /1712 Elisabeth BOUCHER 

+ 1722/ (veuve, marraine au Pecq 05/10/1722) 
d'où au moins  

4.1 Marguerite HECQUET 
o 19 b Saint-Germain-en-Laye 21/07/1714 ; p François Viellet écuyer, garde du corps du roi ;  

m Marguerite Prévost épouse de Jean Loyal, chirurgien 
5 Antoine HECQUET 

o 04 b Le Pecq 05/05/1681 ; p Antoine Prévost ; m Françoise Dumont femme de Nicolas Hecquet 
+ Le Pecq 01/09/1681, 4 mois 

6 Jeanne HECQUET 
b Le Pecq 20/09/1682 ; p Jean Grandhomme ; m Perrette Delalande + Le Pecq 14/05/1688 (+) cimetière  

7 Antoinette HECQUET 
b Le Pecq 10/08/1684 ; p Nicolas Hecquet ; m Antoinette Prévost  + Le Pecq 23/05/1688 

8 (Marie) Jeanne HECQUET (posthume)  
b Le Pecq 09/12/1685 ; p Jean Duval ; m Mathurine Thomin femme de Jean Lenoir 
+ Le Pecq 20/06/1729, environ 42 ans (+) église en présence de Louis et François Viellet, ses fils, Denis 

Hecquet, son frère, et Jean Baptiste Lottin, officier de S.A.R. Monsieur et Madame d'Orléans 
x /1711 François VIELET (ou VIELLET ), écuyer, garde du corps du roi (! 1711 à 1715) ; garde de Mgr 

d'Orléans (!1729) 
+ 1729/ (alors "ancien garde du corps du Roy et ancien garde de feu Mgr d'Orléans") 

d'où au moins 
8.1 François VIELET 

o 08 b Le Pecq 09/10/1711 ; p Vivant Marlin fils de Vivant capitaine d'artillerie et d'Agnès Hondens ; 
m Marie Madeleine Gourtade (?) fille de Laurens, écuyer de la bouche du roy et Marie de Labon (?) 
de St-Germain qui ont signé 

+ Le Pecq 29/04/1715, 3 ans 
                                                           
16 porcheron (sur Geneanet). 
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8.2 Gaspar VIELET 
o 14 b Le Pecq 15/12/1712 ; p Gaspard Caillet, officier de feue Madame la Dauphine, demeurant à 

Marly ; m Elisabeth Bouché femme de Jean Héquet, bourgeois de Saint-Germain-en-Laye 
8.3 Louis VIELET 

o 08 b Le Pecq 09/09/1714 ; p Louis de Launay, officier d'artillerie ; m damoiselle Angélique de Launay 
femme de Jean Charlot officier 

+ 1729/ (présent à l'inhumation de sa mère)   
8.4 Marie Angélique VIELLET 

o 16 b Le Pecq 20/11/1720 ; p Robert Petit, fils de Michel et Marie Vibre, bourgeois de Paris ; m Marie 
Angélique François fille de + Vincent et Marguerite Provost, de cette paroisse 

8.5 François VIELLET 
+ 1729/ (présent à l'inhumation de sa mère) 

 
IV 2 Denis HECQUET x 1714 Françoise GALLIOT  
 
En 1741 seuls 3 enfants survivants des 9 ci-après : le 08/05/1741 (Me Linacier, Paris) acte de constitution de 
150 livres de rente annuelle et perpétuelle par Marie-Charlotte de Launay, fille majeure habitant Le Pecq, à 
Denis Hecquet, marchand au Pecq et Françoise Galliot son épouse, et à ses 3 enfants. Charlotte reconnaît 
avoir reçu 3000 livres en louis d'argent ! 17 
 
1 Denis Antoine HECQUET 

o 11 b Le Pecq 14/10/1716 ; p Antoine Prévost, bourgeois de Paris ; m Marie Charlotte de Launay, de 
Saint-Germain-en-Laye 

+ Le Pecq 25/11/1716, 6 semaines (+) cimetière 
2 Joseph HECQUET 

o 10 b Le Pecq 11/06/1718 ; p Joseph Laborde, bourgeois de Paris ; m Catherine Monnier, fille de + Pierre 
et Jeanne Touret, de Saint-Germain-en-Laye 

+ Le Pecq 05/08/1720, 2 ans (+) cimetière, en présence de la mère 
3 Denis Amable HECQUET 

o 27 b Le Pecq 29/02/1720 ; p Jacques Amable Robbe fils de Jacques et Catherine Grainperel ; m Louise 
Lépine fille de Christophe Guillart et Louise Brulé ; tous deux de Saint-Germain 

+ Le Pecq 05/11/1720, 8 mois (+) cimetière 
4 Pierre Denis HECQUET 

o 03 b Le Pecq 05/10/1722 ; p Pierre Mercier fils de Blaise et Marie Morel, de Saint-Denis ;  
m Elisabeth Bouché veuve de Jean Hecquet, de Saint-Germain-en-Laye 

+ Le Pecq 11/05/1723 (+) cimetière ; "un petit enfant de Denis Hequet" 
5 Etienne HECQUET 

o 14 b Le Pecq 16/04/1724 ; p Etienne Poullet fils de Joseph, marchand, et + Marie Huik ; m Jeanne 
Mignard fille de François, marchand, et Françoise Dubois 

+ Le Pecq 08/04/1725 (+) cimetière, 1 an, en présence du père 
6 Denis Martin HECQUET (jumeau) 

o 21 b Le Pecq 23/01/1726 ; p Martin Bocquet, de la ville de Rouen ; m Anne Madeleine Françoise de 
Jarrossay, femme de Marin de Lannoy (Launay ?), ancien officier du roi 

+ 1757/ (parrain d'un neveu Berry) 
7 Françoise HECQUET  (jumelle) 

o 21 b Le Pecq 23/01/1726 ; p Pierre Halle de Saint-Quentin de Paris ; m Françoise Mignard, fille de 
François et Françoise Dubois, du Pecq 

+ 1792/ 
x Le Pecq 02/09/1755 Louis François BERRY , lavandier du linge de corps du roi, fils de Jacques Louis et 

Agnès LAVECHEF DUPARC  
o Le Pecq 23/11/1719 
+ Le Pecq 23/09/1775 

8 Nicolas François HECQUET 
o 1729 
+ Le Pecq 16/12/1729, 7 mois (+) cimetière 

9 Jean Denis HECQUET 
o 1 b Le Pecq 05/02/1731 ; p Jean Baptiste Regnard fils, de Saint-Germain ; m Marie Anne Dubois fille de 

Jean, du Pecq 
+ 1750/ (présent à l'inhumation de son père) 

                                                           
17 http://www.famillesparisiennes.org/public/orsel/delaunay_resume_d_actes.html  
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Famille PRÉVOST 
 
I Antoine PRÉVOST 

marchand au Pecq (! 1664), marguillier de la paroisse Saint Wandrille ( ! 1674) 
+ Le Pecq 20/04/1689, 64 ans 
(+) dans l’église  
x /1650 Antoinette TOURDE 

+ Le Pecq 26/09/1678, 52 ans  
 
II  
1 Jeanne PRÉVOST  

o ca 1648 
+ Le Pecq 27 (+) 28/12/1728, environ 80 ans, veuve en dernières noces de Charles Larchevesque et en 

premières noces de Jean Hequet 18 
inhumée dans l’église, en présence de Denis Hequet et Charles Larchevesque ses deux enfants  ; 

plusieurs autres signatures 
ax Le Pecq 28/08/1673 Jean HECQUET  fils de Robert 
bx Le Pecq 06/05/1687 (acte non filiatif) Charles LARCHEVESQUE, capitaine d’artillerie  
+ /1728 

2 Gabrielle PRÉVOST  
sœur et marraine d'Antoinette Françoise en 1661 

3 Antoinette PRÉVOST 
+ Le Pecq 21/08/1650 

4 Anne PRÉVOST 
b Le Pecq 03/05/1651 ; p Barthélemy Morier ; m Marguerite Vase 

5 Marie PRÉVOST  
o ca 1652 
+ Le Pecq 02/12/1674, 22 ans  
(+) dans l’église 

6 Antoine PRÉVOST 
marchand mercier à Paris 19 
b Le Pecq 04/04/1653 ; p François Chalipe, chirurgien du roi ; m Jeanne Tourde 
+ 1741 
partage de succession Me Limacier, Paris, 08/05/1741 : héritiers ses neveux DELAUNAY et FRANÇOIS  

7 Angélique PRÉVOST 
voir http://www.famillesparisiennes.org/public/orsel/delaunay_resume_d_actes.html : documents de 

LAUNAY ‘d’où vient la majorité des informations de LAUNAY) 
b Le Pecq 25/02/1655 ; p Antoine Tourde ; m Françoise Delastre 
+ Le Pecq 06/01/1724 20 
inventaire après décès Me de Lange, Saint Germain en Laye 21/01/1724 (3E 37/194), à la requête de : 

1 Louis de Launay, 2 Laurent de Launay, 3 Jean-François Charlot, époux d'Angélique de Launay, 
4 Marie-Charlotte de Launay, 5 Charles Capet, époux de Jeanne de Launay, 6 François Lavechef du 
Parc, jardinier du Roi, époux de Marguerite de Launay, 7 Louis Lemaitre, au nom et comme tuteur de 
Gaspard, Anne-Françoise, Louis et Jean-François Lemaistre enfants de son épouse défunte Antoinette 
de Launay, 8 Jean Marlin, capitaine d'artillerie, tuteur d'Angélique, François, Madeleine, Louis et Jean 
Marlin, enfants de son épouse défunte Geneviève de Launay, habitant paroisse de Ruel. 

(parents non indiqués au mariage mais les témoins de la mariée sont Antoine Prévost, Antoinette Tourde, 
Jean Pariat, Gabrielle Tourde, Denis de Laye et Jean Hecquet) 

x Le Pecq 16/11/1674 Charles de LAUNAY , du Mesnil le Roi, capitaine commissaire d'artillerie (! 1716), fils 
de Louis et Thomasse COTTIN 
o ca 1645 
+ Saint Germain en Laye 03/04/07/1711, 55 ans, capitaine général des chariots de l’artillerie  
(+) 04/04 église du Pecq 21 

                                                           
18 Familles parisiennes, op. cit. repris sur Geneanet (saorsel, sdesportes, etc). La date de décès est donnée dans 

l’inventaire après décès mais l’acte ne figure pas dans le registre paroissial. 
19 http://www.famillesparisiennes.org/public/orsel/delaunay_resume_d_actes.html. Source des documents notariés cités 

sur cette famille. 
20 Geneanet : saorsel, dahb, etc. 
21 familles parisiennes Orsel, op. cit. 
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inventaire après décès Me Dejean, Paris, 04/03/1712 
d'où au moins 15 enfants dont 

6.1 Marguerite de LAUNAY 
o Le Pecq 06/12/1685 
+ Le Pecq 23/12/1685 
x Saint-Germain-en-Laye 05/10/1716 François LAVECHEF DUPARC , jardinier du roi, fils de François 

et Marie de LESPINE  
6.2 Louis de LAUNAY, commissaire d'artillerie 

(témoin au mariage de sa sœur et à l’inhumation de sa tante Marguerite veuve Loyal) 
6.3 Laurent de LAUNAY 

(témoin au mariage de sa sœur) 
8 Antoine PRÉVOST 

b Le Pecq 06/11/1656 ; p Jacques Avisse ; m Françoise Le Grand femme de Jean de Vienne 
9 Nicolas PRÉVOST 

b Le Pecq 09/06/1658 ; p Nicolas Behure ; m Marguerite Morice  
10 Antoinette Françoise PRÉVOST 

o 20 b Le Pecq 22/03/1661 ; p Messire Jean Meslin, prêtre curé de ce lieu ; m Gabrielle Prévost, sœur de 
la baptisée 

x Le Pecq 17/01/1678 Nicolas FRANÇOIS (témoins : André François, père du marié ; Jean et Vincent 
François, ses frères ; Anthoine Prévost, père de la mariée ; le sieur Pariat son oncle ; le sieur de 
Lachèze, garde et brigadier du corps du roy ; Jean Hecquet) 

11 Marguerite PRÉVOST 
b Le Pecq 10/07/1664 p Antoine de Monpelier ; m Antoinette Vase fille de feu M. Vase receveur de la terre 

et seigneurie du Pecq 
 (+) Le Pecq 02/10/1719, dans l’église, en présence de Mrs Nicolas François Charbonnière, beau-frère, 

Louis de Launay et Jean Marlin, neveux ; décédée la veille, 53 ans environ, femme de Mre Jean Loyal, 
chirurgien 

ax Le Pecq 02/09/1680 Vincent FRANÇOIS, de la paroisse du Mesnil 
bx Jean LOYAL , chirurgien 

12 Madeleine PRÉVOST 
b Le Pecq 23/10/1665 ; p honorable homme Antoine Tourde receveur pour le roi ; m Madeleine Doville 

demeurant paroisse St-Germain de Paris 
13 Antoine PRÉVOST 

b Le Pecq 30/01/1668 ; p Louis Poisson ; m Barthélemie Riche 
+ Paris 23/03/1741 22 

 
Famille BELLIER 

 
Nota : la famille BELLIER est présente de façon très succincte (baptêmes sans indication de parrain et 
marraine et parfois sans celle de la mère) dans les "extraits des registres du Pecq depuis 1575 (...). Pour la 
maison qui était bâtie proche la chapelle du Chasteau neuf et où demeurait le sieur Bellier, enfermée dans 
l'enclos du Chasteau et maintenant abattue par ordre du Roy". 
Elle disparaît ensuite complètement des registres, le dernier acte étant le décès de François Bellier en 1651. 
Cependant, le 27 octobre 1680, est inhumée Catherine BELLIER, 15 ans, fille de Claude et Louise de LISLE, 
dont nous ne savons pas la parenté avec ceux ci-dessous.  
 
I Charles BELLIER , jardinier du Roy au Pecq 

x Suzanne DELEPINE 
+ Le Pecq 06/08/1652 "la veufve Bellier, ancienne jardinière du roy et grand-mère de ceux présents" 

II 
1 (?) Christophe BELLIER, jardinier du roi 

x NN 
d'où : 

1.1 François BELLIER 
b Le Pecq 28/09/1616 

2 (?) François BELLIER , jardinier du Roy (1620-1651) 
+ Le Pecq 22/12/1651 "Monsieur François Bellier, jardinier du roi au jardin du chasteau neuf de cette 

paroisse du Pecq" 
ax /1616 Madeleine CLERAMBOUST fille de feu Guillaume, marchand à Saint-Germain-en-Laye, et de 

                                                           
22 Geneanet : saorsel, hecquetjf. 
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Marie PLUCHET épouse en secondes noces de François FROMONT, garde de la forêt de Laye audit 
Saint-Germain 

(?) bx Le Pecq 30/04/1629 Denise COLON, de la paroisse Saint-Sulpice de Paris 
3 Marguerite BELLIER 

b Le Pecq 26/05/1598   + Le Pecq 03/06/1673, 90 ans, femme de Jean Le Mercier  
x Jean MERCIER ou LE MERCIER 

4 Michel BELLIER 
b Le Pecq 20/07/1600 

5 Suzanne BELLIER 
b Le Pecq 14/09/1601 

6 Jean BELLIER 
b 19/10/1604 

 
III 
2a.1 Marguerite BELLIER 

b Le Pecq 01/02/1616 
2a.2 Alexandre BELLIER 

b Le Pecq 07/05/1620 
2a.3 Madeleine BELLIER  

b Le Pecq 30/04/1629   + 1679/ Versailles  
x /1647 François LAVECHEF dit DUPARC , jardinier du roi, fils de Michel et Madeleine PIERRE 

b Le Pecq 01/02/1616 
2b.5 Charles BELLIER 

b Le Pecq 1632 
? 2b.6 Claude BELLIER  

jardinier du roi (geneanet aferrand)23 
x /1665 Renée de LISLE 
d’où 

Catherine BELLIER  
o ca 1665 
+ Le Pecq 27/10/1680, 15 ans, fille de + Claude Bellier et Renée de Lisle 

 
La famille PINTRET (PEINTRET) 

 
La filiation ci-après est probable mais non confirmée, les actes de mariage ne donnant pas les parents et 
ceux de décès que peu d'informations pour les premières générations. 
 
I  
1 Rémy PINTRET  

(fils de Noël ?  : à la fin du registre 1688-1692, dans l'inventaire des titres des rentes dues à l'église, le 
15/02/1660, devant Me Louis Ferrand, notaire au Pecq, rente de 12 lt par Rémi Pintret comme acquéreur 
de la maison derrière le presbytère possédée par la veuve Noël Pintret) 
+ Le Pecq 31/12/1661 
x Mary FEUSCHÉ 

+ Le Pecq 13/12/1652 "Mary Feusché femme de Rémy Pintret" 
d'où postérité en II 

2 (?) Estienne PINTRET 
x Agnès NN 

o ca 1585 
+ Le Pecq 12/04/1666 : "Agnès, femme d'Estienne Pintret, âgée de près de 80 ans" 

d'où ? 
2.1 Louise PINTRET x Le Pecq 23/11/1665 Gratian SORET 

témoins : Estienne Pintret, Estienne Pintret son fils, etc. 
2.2 Estienne PINTRET 

3 (?) Jeanne PINTRET 
o ca 1585 
+ Le Pecq 05/01/1666 : Jeanne Pintret veufve de Jacques Brenu, environ 80 ans 
x Jacques BRENU + /1666 

                                                           
23 Geneanet : aferrand 
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II  
1 Pierre PINTRET  

o ca 1620       + Le Pecq 20/09/1665, 44 à 45 ans 
x Le Pecq 26/05/1653 Marie DU BOYS (DUBOIS) (fille de Jean ?) 

témoins : Rémy Pintret, Jean Duboys, Me Vasse, Me Geoffroy, Françoys de la Garde, Gilles du 
Chauffour 
+ 1683/ (présente au mariage de sa fille Marie Madeleine avec Gilles Berry) 

postérité ci-après 
2 Noël PINTRET 

"Pierre, Noël et Estienne les Pintrets" signent en 1657 au mariage d'Antoinette Pintret 
+ 1683/ (présent au mariage de sa nièce Marie Madeleine) 
x Le Pecq 04/07/1667 Catherine HALLOUX 

3 Estienne PINTRET 
"Pierre, Noël et Estienne les Pintrets" signent en 1657 au mariage d'Antoinette Pintret 
x Le Pecq 23/07/1658 Madeleine MERCIER 

4 Antoinette PINTRET 
o ca 1632 
+ Le Pecq 15/05/1684 "Thoinette Pintret, 52 ans, femme de Jean Boivin" 
x Le Pecq 05/02/1657 Jean BOIVIN (fils de Gaspard ?) 

témoins : Gaspard Boivin, Simon Raffron, Claude Boivin, Anthoine Rousseau, Rémy Pintret, Pierre, Noël 
et Estienne les Pintrets, Estienne L'Esbahy 

5 Geneviève PINTRET 
+ Le Pecq 17/10/1656 "Geneviève Pintret fille de Rémy" 

6 enfant 
+ Le Pecq 15/10/1652 

 
III de 1 Pierre PINTRET x 1651 Marie DUBOIS  
 
1 Marie PINTRET 

b Le Pecq 16/06/1655 ; p Jacques Avisse ; m Antoinette Pintret 
2 fille 

+ Le Pecq 18/01/1657 "une fille à Pierre Pintret" 
3 Catherine PINTRET 

b Le Pecq 02/07/1657 ; p Mr Pierre Le Dan, chirurgien de ce lieu ; m damoiselle Catherine Durand femme 
de Me Georges Le Grand, procureur du Roy de Saint-Germain et Le Pecq 

+ Le Pecq 07/10/1683 "Catherine Pintret femme de Jean Le Bain, 28 ans" 
x Jean LE BAIN 

4 Marie Madeleine PINTRET  
b Le Pecq 28/09/1659 ; p François Lavechef, jardinier du roi ; m Marie Mercier, femme de Guillaume 

Heurtier 
+ Le Pecq 16 (+) 17/05/1715 dans l'église, Magdelaine Paintret, veuve de Gilles Berry, blanchisseur du roy, 

56 ans ; témoins Jacques Louis Berry son fils, Michel Le Costey prêtre vicaire, Baptiste Lafond 
x Le Pecq 17/05/1683 Gilles BERRY , blanchisseur du (linge de) corps du roi 

 
Famille de L'ESPINE (de LESPINE, DELÉPINE) 

 
I 
1 François de LESPINE , empeseur puis blanchisseur ordinaire de Monseigneur le Dauphin 

o ca 1619 
+ Le Pecq 19/02/1684, environ 60 ans, blanchisseur de Monseigneur le Dauphin 
(+) dans l’église 
ax Marie de (ou DU) SOUSTRAT, blanchisseuse du linge du corps du roy 

+ Le Pecq 04/04/1676, 44 ans environ ; femme de François de Lépine, empeseur ordinaire de 
Monseigneur le Dauphin ; en présence de Nicolas et Louis Fernon, ordinaires de la musique du roy et 
de la reine, et de Pierre François de Lespine (orthographe des signatures) 

bx Madeleine COURTOIS 
+ 1680/ 
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II 
1a.1 Marie de LESPINE  

o ca 1654 
+ Le Pecq 07 (+) 08/03/1739, environ 84 ans ; veuve de François Lavechef, jardinier du roi au château neuf 

de Saint Germain ; inhumée en présence de François Lavechef son fils, jardinier du roi au château neuf 
de Saint Germain, de Claude Lavechef Duparc son fils, officier du roi et de la reine, de la paroisse Notre 
Dame de Versailles, Louis de Launay, commissaire provincial de la ville de Saint Germain en Laye 

x Le Pecq 02/08/1678 François LAVECHEF , jardinier du roy, fils de + François, aussi jardinier du roi, et 
Madeleine BELLIER  

1a.2 Marianne Charlotte de LESPINE 
x Le Pecq 17/10/1679 Pierre MARQUET, officier de Monsieur (! 1681), fils de Jean et Thomasse 

MERCIER 
 
1b.1 Madeleine de LESPINE 

b Le Pecq 30/12/1677 ; 8 jours ; p Louis Blet, barbier valet de chambre du roi et de Monseigneur le 
Dauphin ; m Marie de Lespine, fille du dit François de Lespine 

+ Le Pecq 28/12/1680 ; 2 ans 
 

Famille LAVECHEF DUPARC (DU PARCQ) 
 
I  
1 Michel LAVECHEF , jardinier du roy  

x Madeleine PIERRE 
 
II 
1 François LAVECHEF 

b Le Pecq 25/09/1614 
2 François LAVECHEF (dit DU PARC  en 1668), jardinier du roy au château neuf ; marguillier de la fabrique 

du Pecq 
b Le Pecq 01/02/1616 
+ Le Pecq 12/02/1668 "François Lavechef dit du Parc, jardinier du roy, lequel en sa maladie fut muni des 

sacrements de l'église" ; (+) 13 dans le chœur de l'église 
x /1647 Madeleine BELLIER , fille de François et Madeleine CLÉRAMBOUST 

b Le Pecq 25/08/1623 
+ et (+) Versailles 1679/ 

d'où postérité en III 
 
III  
1 Michel LAVECHEF 

b Le Pecq 10/05/1647 
2 Anne LAVECHEF 

b Le Pecq 29/04/1649 
x Le Pecq 25/11/1670 Anthoine LANGOT , du Pecq, officier de bouche de Madame (!1678) 

(témoins : Catherine MARTIN, mère du marié ; François Langot et Denis Piage, ses frères ; Madeleine 
BELIER, mère de la mariée,  François Lavechef, son frère) 

d'où au moins : 
2.1 Anne LANGOT 

o 14 b Le Pecq 16/01/1678 ; p Philippe Joly, rachasseur (rabatteur) de la capitainerie de St-Germain en 
Laye ; m Louise Morice, femme de Jacques de La Barre, escuyer, garde du corps de Monsieur 

3 Charles LAVECHEF 
b Le Pecq 27/02/1651 ; p messire Charles de La Salle, écuyer, seigneur de Carrières ; m dame Charlotte 

de La Croix, femme de Monsieur de Riquiety, maistre d'hôtel de la maison du roy 
4 NN 

+ Le Pecq 09/08/1654 "un enfant de François Lavechef, jardinier du  roy" (Charles ci-dessus ?) 
5 (Michel) François LAVECHEF (dit du PARC  1687 ; sieur du PARC 1695), jardinier du roy (! 1678) ; 

maître jardinier du roi (! 1690-1692) ; marguillier en 1696-1697 
b Le Pecq 12/03/1653 ; p Michel Fromont, demeurant à Paris paroisse Saint-Germain l'Auxerrois ;  

m Noëlle Poignant, aussi à Paris, paroisse Saint-Jacques la Boucherie  
+ Le Pecq 11/10/1703 "François Lavechef dit Duparcq, jardinier du roy, ancien marguillier de cette église, 

environ 50 ans ; inhumé dans l'église en présence du vicaire et du bedeau" 
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x Le Pecq 02/08/1678 Marie de LESPINE , fille de François et Marie de SOUSTRA 
(témoins du marié : Claude Lavechef, son frère ; François Langot, officier de Madame, beau-frère ; 
Claude Balégant sieur de Saint-Quentin, escuyer de bouche de Monsieur et Madame, ami ; témoins de la 
mariée : le sieur de Lépine son père ; Louys Poisson, peintre ordinaire du roy ; Jacques Poisson fils de 
Mr Jean Poisson aussi peintre ordinaire du roy, amis) 

d'où postérité en IV 
6 Henry LAVECHEF 

ondoyé, b Le Pecq 04/10/1655 ; p Henry Soulaigre, concierge du vieux chasteau ; m dlle Marie Le 
Normand fille du sieur de Beaumont 

7 Louis LAVECHEF 
b Le Pecq 04/10/1655 ; p Me Georges Le Grand, conseiller et procureur du roy à Saint-Germain ; 

m damoiselle Gabrielle Le Normand, fille de messire Louis, sieur de Beaumont, capitaine de Saint-
Germain 

8 Claude (Nicolas) LAVECHEF, écuyer de cuisine de M. le duc de Kaclou (?) (! 1690) 
b Le Pecq 11/11/1658 ; p Nicolas Béhuré ; m Anne Belier, de Saint-Germain 
+ 1687/ 
x /1690 Françoise MANGOUR 

 
Nota  : il devait y avoir au moins une autre fille car, à la fin d'un registre qui va de 1668 à 1686 et qui semble 
ne concerner que les actes des familles des pavillons (Lavechef, jardinier ; Foucault, garde du roi ; Tuillier, 
portier du plan et des jardins ; Poisson, peintre du roi), il est écrit "François Lavechef, père de celui 
d'aujourd'hui, a été marguillier de la fabrique du Pecq et ses filles ont été marguillières de la confrérie du 
Rosaire".  
 
IV 2.5 François LAVECHEF (DUPARC) x 1678 Marie de L ESPINE 
 
1 François LAVECHEF dit DUPARC  (ou LAVECHEF DUPARC ou LAVECHEF sieur DUPARC ou 

DUPARC), jardinier du Roy demeurant dans un des pavillons du château neuf (! 1716) 
b Le Pecq 02/07/1678, 3 jours ; p François de Lespine, empeseur ordinaire de Monseigneur le Dauphin ; 

m Madeleine Bellier femme de François Lavechef jardinier du roi 
+ 24 (+) Le Pecq 25/09/1760 dans l'église ; François Lavechef dit Duparc, environ 82 ans, jardinier du 

pavillon du château neuf de Saint-Germain-en-Laye y demeurant, époux de Marguerite Delaunay ; en 
présence de Charles François Lavechef Duparc et Charles Lavechef dit Duparc ses enfants ; François 
Bergeron son gendre ; Louis Delaunay, neveu ; Louis Lemaitre dit La Mèche, neveu ; Louis François et 
Jean Baptiste Berry, neveux 

bans de mariage au Pecq le 05/10/1716 : "ont été mariés à Saint-Germain-en-Laye non obstant l'opposition 
que j'ai faite entre les mains du sieur prieur de Saint-Germain"  

(témoins : Louis de Launay, commissaire d'artillerie et Laurent Delaunay, frères de l'épouse ;  Henry 
Lavechef Duparc, écuyer garde du roi, frère de l'époux et René Fauleau, garçon ordinaire de la chambre 
du roi) 

x St-Germain en Laye 05/10/1716 Dlle Marguerite DELAUNAY , fille de + Charles, capitaine commissaire 
d'artillerie, et Angélique PRÉVOST 
o Le Pecq 04/11/1695 ; p Jean Hequet fils de + Jean Hequet fils de Robert ; m Marguerite Du Val fille de 

Jean du Val 
+ Le Pecq 25 (+) 26/12/1768, 72 ans, veuve ; inhumée dans l’église, en présence des sieurs Charles 

François Lavechef Duparc, jardinier du Roy, Charles Lavechef Duparc, inspecteur aux postes 
demeurant à Paris rue Meslée paroisse Saint Nicolas des Champs, ses fils, , son gendre, de la 
paroisse de Saint Germain en Laye ; nombreuses autres signatures dont Louis et C. Lavechef Du Parc 
(ses beaux-frères ?) 

d'où postérité en V 
2 Madeleine LAVECHEF 

b Le Pecq 22/07/1680 ; p Antoine Langot, officier de Madame ; m Madeleine Courtois femme de François 
de Lépine, empeseur de Monseigneur le Dauphin 

x Le Pecq 10/11/1707 messire Étienne OULRYE de MALCOTTE , chevalier, gentilhomme ordinaire de la 
chambre de Mgr le duc d'Orléans, veuf de dame Marie HUSSON (+ 12/06/1707, 20 ans, après la 
naissance de son fils Michel le 30/05) (témoins de la mariée : sa mère et ses frères François et Henry 
Lavechef) 
(+) Le Pecq 26/02/1717 : Étienne Ollery, écuyer de feu Monsieur, 55 ans ou environ, décédé d'hier à un 

des pavillons du château de St-Germain ; inhumé dans l'église du Pecq en présence de François 
Lavechef du Parcq, Jacques Louis de Berry, François Legréole et Pierre Urson 

d'où au moins : 
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2.1 Madeleine Hélène OULRYE de MALLCOT 
o 13 b Le Pecq 19/01/1713 ; p messire Michel Oullerye de Mallcot, chevalier (ne sait pas signer ; son 

frère consanguin) ; m dame Hélène Aubert femme de messire Jean Baptiste Godart chevalier 
seigneur d'Arnonville (?) et autres lieux demeurant en son château de Grenelle, paroisse Saint-
Etienne du Mont (père gentilhomme ordinaire de la chambre de feu Monsieur fils de France frère du 
Roy) 

3 Marianne LAVECHEF 
b Le Pecq 17/07/1681 ; p Pierre Marquet, officier de Monsieur ; m Anne Lavechef femme d'Antoine Langot, 

officier de Monsieur et Madame  
+ 1724/ (alors veuve ; m de deux neveux) 
x René FAULEAU , garçon ordinaire de Mgr le Dauphin puis du Roy, à Versailles 

+ 1719/24 
4 Marie LAVECHEF 

b Le Pecq 20 (ou 29)/ 10/1682 ; p François Cardot ; m Marianne Delépine 
+ Le Pecq 20/10/1694, 10 ans 1/2 ; fille de François Lavechef, dit du Parcq, jardinier du Roy et Anne (sic) 

de Lespine ; en présence de son père et de ses frères ; signatures François Lavechef dit du Parc et 
François Duparc)  

5 anonyme (fille) 
+ Le Pecq 30/01/1684 (fille de François Lavechef, jardinier du château de Saint-Germain, et Marie 

Delépine) 
6 Louis (Antoine) LAVECHEF 

b Le Pecq 17/07/1685 ; p Louis Poisson ; m Catherine Langot 
+ 1692/ (parrain sa sœur) 

7 Françoise LAVECHEF 
b Le Pecq 16/01/1687 ; p Claude Lavechef ; m Françoise Bigage (père, François Lavechef dit du Parc) 
+ Le Pecq 21/08/1718, 31 ans (+) dans l'église en présence de François et Antoine Lavechef, Louis 

Jacques Berry, Pierre Renard  
8 Claude LAVECHEF, officier chez le roi (! 1772)  

b Le Pecq 18/02/1688 ; p François Lavechef ; m Madeleine Lavechef, frère et sœur   /1772 
x Marguerite BECQUET 

o ca 1710 
+ 30 (+) Le Pecq 31/10/1772, 82 ans, veuve de Claude Lavechef dit Duparc, officier chez le roi (+) dans 

une des caves de cette église ; en présence d'Antoine Mallet, neveu ; Antoine Charlot de Flavigni, "en 
nombre des Français qui surprit et s'empara du château de Cracovie dans les jours de la Confédération 
de Bar ; son père était commis de la guerre et parent des Berris"  

9 (Jean) Henri LAVECHEF, garde du roi (! 1715) écuyer garde du roi (! 1716) 
b Le Pecq 06/03/1689 ; p Jean Baptiste de Fallas, commissaire ordinaire de l'artillerie de France et valet de 

pied de Madame la Dauphine ; m Marie Anne, de la paroisse Saint-Leu de Paris (père, Me François 
Lafchef un des jardiniers du roy) 

+ 1718/ (témoin à l'inhumation de sa sœur Françoise)  
10 Antoine LAVECHEF 

en 1747 au mariage de sa nièce dit ancien garde du Roy, chevalier de Saint Louis 
b Le Pecq 28/05/1690 ; p Antoine Langot, officier de Monsieur, de Versailles ; m Françoise Mongour, 

femme de Me Claude Lafchef, escuyer de cuisine de Monsieur le duc de Koclou (?) (père François 
Lafchef, Me jardinier du roy) 

+ 1747/ 
11 Anne LAVECHEF 

b Le Pecq 05/04/1692 ; p Louis Lavechef ; m Marie Anne Lavechef (père Me jardinier du roy) 
+ Le Pecq 23/12/1693, 1 an 1/2 

12 Agnès LAVECHEF du PARC  
b Le Pecq 17/08/1695 ; p Pierre Balligant, officier du roy ; m dlle Agnès Fay femme de Jean Duchemin, 

garde du roi (père François Lavechef sieur du Parc jardinier du roy) 
+ 13 (+) Le Pecq 14/12/1779 veuve du sr Jacques Louis Berry, officier de la chambre du roi ; décédée chez 

le sieur Charles François Lavechef Duparc jardinier du roi au pavillon du Plan, son neveu, âgée de 84 
ans 4 mois, munie du sacrement de pénitence ; en présence du sr Jean Baptiste Berry, son fils ; du sieur 
Jean Baptiste Sevin son gendre, commissaire ordonnateur des guerres et chef du bureau de la Guerre ; 
du sr Jean Louis Ricqbon, contrôleur de la maison du roi et petit-gendre ; du sr Charles François Marie 
Plocq, son arrière-petit-fils ; du sr Charles François Lavechef du Parc son neveu ; du sr Louis Lavechef 
du Parc son petit-neveu et commis au bureau de la guerre ; de Mre Nicolas Jean Michel de l'Ange, 
chevalier de l'ordre royal et militaire de St-Louis et capitaine dans le colonel général cavalerie son ami ; 
du sr Jean Marie Dutertre capitaine de cavalerie son ami  
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x Le Pecq 29/07/1715 Jacques Louis de BERRY , lavandier du linge du Corps du Roy, fils de + Gilles et 
de + Marie Madeleine PINTRET 
(témoins : Marie de l'Epine, mère de l'épouse ; François Lavechef Duparc jardinier du Roy, et Henry 
Lavechef, garde du roi, frères de l'épouse ; René Folo (sic, signe Fauleau), garçon ordinaire de Mgr le 
Dauphin, beau-frère ; Louis Bertin, garçon ordinaire de la chambre du Roy ; Louis Luthier, officier du Roy 
; André Dupuis, cousin de l'époux)  

 
V 2.5.1 François LAVECHEF DUPARC x 1716 Marguerite DELAUNAY  
 
1 (Louis) François LAVECHEF DUPARC, prêtre chanoine de Saint-Quentin du diocèse de Noyon 

b Le Pecq 04/07/1717 ; p Louis de Launay, commissaire ordinaire de l'artillerie ; m Marie de l'Epine veuve 
de François Lavechef du Parc, jardinier du roy (père : François Lavechef du Parcq, jardinier du Roy 
demeurant en un des pavillons du château neuf de St-Germain en Laye sur cette paroisse) 

+ 16 (+) Le Pecq 17/09/1756 ; messire François Lavechef dit Duparc, prêtre chanoine de l'église collégiale 
de Saint-Quentin au diocèse de Noyon, 38 ans ; décédé dans le pavillon du Plan du Château neuf de 
Saint-Germain de cette paroisse (+) dans l'église en présence de Laurent de Launay, oncle maternel ; 
Jean Martin, aussi oncle ; Jacques Louis Berry, oncle aussi ; Charles Lavechef dit Duparc, frère ;  
Antoine Jacquier, cousin 

2 Charles René LAVECHEF DUPARC 
intéressé aux Postes 
o 21 b Le Pecq 22/01/1719 ; p René Fauleau, garçon de la chambre du Roy demeurant à Versailles ; 

m Angélique Prévost veuve de Charles de Launay, capitaine général d'artillerie de Saint-Germain-en-
Laye (père François Duparc, jardinier du roy) 

+ 1783/ 24 
3 Marguerite LAVECHEF DUPARC 

o 21 b Le Pecq 22/04/1720 ; p Jean François Charlot, exempt de la prévôté ; m Madeleine Lavechef veuve 
de Michel Olery sieur de Saint-Michel, gentilhomme ordinaire de la chambre de Monsieur (père François 
Lavechef sieur du Parcq, jardinier du roy) 

+ Le Pecq 25 (+) 26/09/1737, "Marguerite Madeleine", 17 à 18 ans ; décédée "dans l'un des pavillons des 
jardins du château neuf de Saint-Germain de notre paroisse ; fille du sieur François Lavechef Duparc, 
jardinier du roy dans les dits jardins situés sur notre paroisse et de dame Marguerite Launay ; en 
présence de François Lavechef Duparc, clerc tonsuré du diocèse de Paris, son frère, du sieur Jacques 
Louis Berry, officier du roi et de François Berry son fils ; de Laurent Alexandre Chalot de la paroisse de 
Saint-Benoît ; de Mathieu Jacques Oulrye de Saint-Michel de la paroisse de Saint-Germain"   

4 Charles François LAVECHEF DUPARC 
jardinier du roi au pavillon du Plan ; sa tante veuve Berry meurt chez lui en 1779 ; officier du roy et de Mgr 
le comte d’Artois, demeurant dans un des pavillons du Plan (1782, 1783) 
o 15 b Le Pecq 17/02/1722 ; p Charles Louis Berry (signe Jacques Louis), blanchisseur du roi ; m Marie de 

Launay, fille de + Charles et Angélique Prévost (père François Lavechef dit Duparc, jardinier du roy au 
pavillon neuf de cette paroisse) 

+ 18/06/1788 Le Pecq ; ancien jardinier du roi et de Mgr le comte d’Artois, environ 66 ans, époux de dlle 
Jeanne Jacqueline Chevalier 

x Le Pecq 27/06/1763 Jeanne Jacqueline CHEVALIER, couturière, fille majeure de + Jean et Jeanne 
DUBRAY, de cette paroisse 
+ 1788/ 

d’où au moins 25 
4.1 Louis LAVECHEF DUPARC 

commis des bureaux de la guerre en 1783, de droit de la paroisse du Pecq et de fait de Saint Louis de 
Versailles en 1783 ; ancien commis en 1788 ; jardinier du comte d'Artois en 1790 ; garde magasin en 
fourrage militaire de la place de Douai en 1797 ; de la Seine-et-Oise en 1819 

b 08/12/1759 à Saint Germain en Laye où la mère a accouché ; fils naturel de Louis Lavechef Duparc, 
officier, et Jeanne Chevalier ; présenté par Madame Anfroy, sage femme ; p Jean Chevalier, 
cordonnier, oncle maternel ; m Marie Catherine Ravalle, fille majeure 

reconnu et légitimé au mariage des parents 
+ Saint Germain en Laye 27 d 28/04/1823 ; ancien garde magasin des vivres ; 63 ans 4 mois ; décédé 

en son domicile rue de la Verrerie 19 ; en marge : inhumation faite au Pecq 
(+) Le Pecq 29/04/1823 
témoins du mariage du côté de l’époux, son père ; son oncle Charles Lavechef Duparc, intéressé aux 

                                                           
24 Présent au mariage de son neveu Louis le 21/06/1783. 
25 Informations sur la descendance : aferrand sur Geneanet. 
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Postes ; son cousin germain Jean Charles Lavechef Duparc commissaire des guerres ; son oncle 
François Bergeron, valet de garde noble du roi 

x Le Pecq 21/06/1783 Jeanne Hélène MILLION, fille mineure de René, marchand tanneur, et Marie 
Angélique ROUSSEL, de droit et de fait de cette paroisse 
+ 1823/ 

d’où au moins un fils et deux filles 26  
4.2 Marguerite LAVECHEF DUPARC 

o Le Pecq 29/07 b 30/07/1764 ; p Louis Dieulafait de Verrière ; m Marguerite De Launay 
x Le Pecq 30/01/1782, Jean Louis MARICOURT, ci-devant inspecteur des fourrages de l’armée de 

Rochambeau, fils de + Louis François, marchand à Paris, et Catherine Judith Mulner 
de droit de la paroisse Saint Jean en Grève à Paris et de fait de Saint Germain en Laye 

5 Marie Angélique LAVECHEF DU PARC 
b Le Pecq 08/03/1723 ; p Jean Baptiste Loyal maître chirurgien ; m Marie Anne Jullienne épouse de 

Laurent de Launay, capitaine d'artillerie (père François Lavechef Duparc, jardinier du roi) 
consentement des parents et amis et de Me Charles André Fournier, notaire royal, tuteur du futur ; la future 

demeure chez ses parents dans l’un des pavillons du château neuf de Saint Germain en Laye ; présents 
au mariage le père de la future, de ses frères, messire François Lavechef Duparc, prêtre, Louis et 
Charles Louis (sic) Lavechef Duparc, et de son oncle Antoine Lavechef Duparc, ancien garde du Roy, 
chevalier de Saint Louis  

x Le Pecq 04/02/1747 (publications à Saint Germain en Laye) François BERGERON, écuyer, garde du 
corps du roy de la compagnie de Noailles, fils mineur de + Étienne, bourgeois de Saint Germain en Laye, 
et Françoise GENE ( ?) veuve HUET  

Ils reconnaissent au mariage pour leur vrai enfant une fille nommée Angélique Françoise, née et baptisée 
le 10/01/1747 

6 Charles LAVECHEF dit DU PARC 
inspecteur aux postes ; de la paroisse Saint-Nicolas des Champs de Paris (! 1766, p d'un Berry et 1768 au 

décès de sa mère) 
o et b Le Pecq 30/01/1724 ; p Charles Capet (Cupet ?), chef des chansonneries du roi à Versailles ; 

m Marie Anne Lavechef veuve de René Fauleau, garçon ordinaire de la chambre du roi, de Versailles 
(père François Lavechef du Parcq, jardinier du roi) 

+ Charenton Saint Maurice (94) 26/01/1797 27  
x Paris, Saint Eustache 19/10/1761 Marie Anne OUDIETTE, femme de chambre de Madame Victoire  

o 20/04/1732  
+ 20/09/1814 Charenton  

d’où au moins  
6.1 Jean Charles LAVECHEF DU PARC, commissaire des guerres (1753-1813) 

x Marie Thérèse Émilie GUERRY 
7 Laurent LAVECHEF DUPARC 

o 20 b Le Pecq 22/03/1725 ; p Laurent de Launay, capitaine d'artillerie de St-Germain en Laye ; 
m Elisabeth Harasse veuve de Pierre Le Roux, bourgeois (père François Lavechef du Parcq, jardinier du 
château neuf) 

+ Le Pecq 13 (+) 14/02/1730, 5 ans  
8 Claude LAVECHEF DU PARC 

o 06 b Le Pecq 07/03/1726 ; p Claude Lavechef du Parcq (signe Claude Duparc), officier de la reine ; 
m Elisabeth Anne Becquet épouse de Claude Bocquet, officier du roi, demeurant à Versailles (père 
François Lavechef du Parc jardinier du château neuf) 

+ Le Pecq 14/10/1726, 6 mois (+) dans l'église 
9 Angélique LAVECHEF DUPARC 

o 17 b Le Pecq 18/02/1727 ; p François Lavechef Duparc ; m Marguerite Lavechef Duparc, frère et sœur 
(père jardinier du château neuf) 

10 Marie Julie LAVECHEF DUPARC 
o 29/04 b Le Pecq 02/05/1728 ; p François Christophe Thiery, officier des Cent Suisses de + Mgr le duc 

d'Orléans, fils de François Nicolas, maréchal des logis du régiment des gardes suisses demeurant à 
Versailles, et de Marie Françoise Caron ; m Marie Martine Cappé fille de Jean et + Marie Martine Valle, 
aussi demeurante à Versailles (père jardinier du château neuf de St-Germain de cette paroisse 
demeurant dans un des pavillons du dit château) 

+ 12 (+) Le Pecq 13/11/1733, 5 ans 1/2 

                                                           
26 Geneanet : aferrand 
27 Geneanet : saorsel. Idem pour mariage, épouse et fils. 



Généalogie et Histoire de la Caraïbe 

24/31 

11 Jean LAVECHEF DUPARC 
o 02 b Le Pecq 03/05/1730 ; p Jean Martin, capitaine ordinaire d'artillerie ; m Agnès Lavechef du Parcq, 

femme de Jacques Louis Berry, lavandier du linge de corps du roi ; tous de cette paroisse (père jardinier 
du château neuf de St-Germain en Laye, dans le pavillon de cette paroisse) 

+ Le Pecq 02/12/1733, 3 ans 1/2 
12 Agnès LAVECHEF DUPARC 

religieuse ursuline 28  
o et b Le Pecq 11/10/1731 ; p Louis François Berry, fils de Jacques Louis, lavandier du linge de corps du 

roi et d'Agnès Lavechef ; m Marguerite Lavechef, sœur de l'enfant (père François Lavechef du Parcq, 
jardinier du château neuf demeurant à un des pavillons du dit château de cette paroisse) 

13 René Charles LAVECHEF DUPARC 
o 02 b Le Pecq 04/11/1733 ; p René Fauleau, cousin du côté paternel ; m Marie Madeleine Martin fille de 

Jean et + Geneviève de Launaye (père comme ci-dessus)  
 

Famille BERRY 
 
I  
1 Gilles BERRY , blanchisseur ou lavandier du linge de corps du Roy 
o ca 1655 
+ Le Pecq 16/05/1706  
x Le Pecq 17/05/1683 Marie Magdelaine PINTRET (PAINTRET, PEINTRET), fille de Pierre et Marie DUBOIS 
 
II 
1 Anthoine BERRY 

b Le Pecq 30/07/1684 ; p Anthoine Frossard ; m Marie Poitier 
+ Le Pecq 07/11/1684 ; (+) église 

2 Jean BERRY 
b Le Pecq 7/05/1685 ; p Jean Destrilhe ; m René Pintret 
+ Le Pecq 28/05/1685 

3 Gille BERRY 
b Le Pecq 07/04/1687 ; p Pierre de Leloy sieur du Plessis, garde du corps du Roy et maréchal des logis ; 

m Catherine Ysambert 
+ Le Pecq 26/01/1700, environ 13 ans ; (+) église 

4 Jacques Louis BERRY , lavandier du linge de corps du Roy, officier de la chambre du Roy (! 1775) 
b Le Pecq 25/07/1695 ; p noble homme Jacques Louis Binet, garçon de la chambre du Roy ; m noble et 

honorable dame Marguerite Pichon femme de noble et honorable homme messire Charles Benoise, 
conseiller du Roy en son parlement de Paris 

+ Le Pecq 07 (+) 08/13/1759 
x Le Pecq 29/07/1715 Agnès LAVECHEF DU PARC , fille de + François, jardinier du Roy, et Marie de 

LESPINE 
b Le Pecq 17/08/1695 
+ Le Pecq 13 (+) 14/12/1779 

5 Marie Madeleine BERRY 
b Le Pecq 21/12/1697 ; p Jean Autrant, officier de la garde du Roy ; m Madeleine Le Vasseur, fille de Noël, 

contrôleur de la Marine 
 

III 1.4 Jacques Louis BERRY x 1715 Agnès LAVECHEF D U PARC 
 
1 Marie Agnès BERRY  

b Le Pecq 22/06/1716 ; p Jean Masgontier, garçon ordinaire de la Chambre de Sa Majesté, de Versailles ; 
m Marie de L'Épine veuve de François Lavechef, jardinier du Roy, du Pecq 

x Le Pecq 15/11/1740 Guillaume Pierre BERTIER, grand valet de pied du Roy puis contrôleur provincial 
des Postes au Pecq (1761), fils de + Guillaume, grand valet de pied du Roy, et Renée Adrienne 
CROUSTILLIER 
mineur à son mariage 

2 Magdelaine BERRY 
b Le Pecq 09/06/1717 ; p René Fauleau, garçon ordinaire de la Chambre du Roy ; m Madelaine Lavechef 

Duparc veuve d'Estienne Ollery, escuyer de + Monsieur 
+ Le Pecq 24/01/1718, 7 mois 

                                                           
28 Geneanet : saorsel. 
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3 Louis François BERRY , lavandier du linge de corps du Roy puis officier chez Mgr le comte d'Artois 
o 23 b Le Pecq 25/11/1719 ; p François Lavechef du Parc, jardinier du Roy, du Pecq ; m Louise Saunier 

femme de Claude Tallard, officier de M. le duc de Noailles, de Saint-Germain-en-Laye 
+ 23 (+) 24/09/1775 église du Pecq, environ 57 ans  
x Le Pecq 02/09/1755, Françoise HECQUET , fille de + Denis, voiturier charretier au Pecq, et + Françoise 

GAILLIOT 
o 21/01 b Le Pecq 23/01/1726   + 1792/ 

4 Thérèse BERRY 
o 28/02 b Le Pecq 02/03/1722 ; p Jean Magontier fils de Jean, garçon de la Chambre du Roy, et de Marie 

Queroulet Magontier, de Saint-Germain en Laye ; m Thérèse Dudouët fille de Pierre, officier du Roy, et 
de Marie de La Garde, bourgeois de Saint-Germain-en-Laye 

5 Jean Jacques BERRY 
o 04 b Le Pecq 05/02/1724 ; p Jean Saint Cry, inspecteur commandeur des gardes-chasse à Versailles ; 

m Marie Anne Lavechef veuve de René Fauleau, garçon ordinaire de la Chambre du Roy, de Versailles 
+ 1740/ 

6 Bénigne Claude BERRY 
o 25 b Le Pecq 28/12/1725 ; p Bénigne Monglas, écuyer, officier de la Maison de la Reine 
+ 12/12/1727 Le Pecq, 2 ans 

7 Jean Baptiste BERRY 
demeurant à Versailles paroisse Saint Louis (1764), huissier de la Chambre de madame Victoire de France 

et commis au bureau de la guerre (1779) 
o 10 b Le Pecq 12/10/1728 ; p Jean Baptiste Regnault, employé dans les fermes du Roy, de Saint-Germain 

en Laye ; m Marguerite de Launay femme de François Lavechef Duparcq, jardinier du Château Neuf de 
Saint-Germain en Laye, demeurant dans un des pavillons du château 

+ Versailles Saint Louis 24 (+) 25/04/1791 ; 62 ans 6 mois, veuf ; inhumé en présence de ses fils Louis 
Victor et Jean Baptiste Berry, de son neveu Martial Berry, commis de la guerre, de ses petits-neveux 
Charles François Marie Plocq, garde du corps d’Artois, et Jean Louis Ricqbour, contrôleur de la maison 
du roi  

x Versailles Saint Louis, 1772 29 Anne Louise SEGOING, femme de chambre de Monseigneur le Dauphin, 
fille de Louis et Anne Madeleine MOTTET 
+ /1791 

d’où postérité 30  
8 Claude BERRY 

o 30/03 b Le Pecq 01/04/1730 ; p Claude Lavechef, officier de la bouche de la Reine, oncle ; m Madeleine 
Oulrye de Saint Michel fille de + Étienne, gentilhomme ordinaire de la Chambre de feu Monsieur et de 
Madeleine Lavechef, cousine germaine 

+ Le Pecq 11/09/1732, 2 ans 5 mois 1/2 
9 Victoire BERRY 

femme de chambre de Madame Victoire de France en 1762 31 
o 21/06 b Le Pecq 02/07/1732 ; p Michel Oulry mousquetaire du Roy demeurant à Saint-Germain-en-Laye ; 

m Marie Fauleau fille de + René, garçon ordinaire de la Chambre du Roy, et de Marie Anne Lavechef 
Duparc, demeurant à Versailles 

+ 07/02/1818 Paris 2e ancien  
x Versailles, Saint Louis, 19/04/1762, Jean Baptiste SEVIN, fils d’Étienne (marchand des maisons du roi 

1762, contrôleur des Ponts et Chaussées,1771) et Jeanne VALLIN 
commis des bureaux de la Guerre en 1773 
o Vaux sur Seine 03 b 04/12/1736   + Paris 7 thermidor II (25/07/1794) (+) cimetière de Picpus  

10 Omère René BERRY 
o 08 b Le Pecq 10/11/1734 ; p René Fauleau, fils de + René, garçon ordinaire de la Chambre du Roy, et de 

Marie Anne Lavechef Duparc ; m Françoise Amable Langot, fille de + Antoine, contrôleur ordinaire de 
+ M. le Régent de France, et de + Françoise Marguerite Mangour ; tous deux de Versailles 

11 Marie Victor BERRY 
o 04 b Le Pecq 06/07/1736 ; p Jean Baptiste Marie Victor Perain fils de + Nicolas Charles, avocat au 

Parlement de Paris, et de Marguerite Dufee ; m Marguerite Lavechef Duparc fille de François, jardinier du 
Roy, et de Marguerite de Launay 

+ 23 (+) 24/09/1736 ancienne église du Pecq ; 3 mois, décédé chez Jean Cailliet, nourrissier 
                                                           
29 Geneanet : pyl ; mais nous n’avons pas trouvé l’acte. 
30 Geneanet : aferrand. 
31 Une partie des informations sur Victoire Berry et son époux vient de « pyl » sur Geneanet, qui cite David Quénéhervé 

comme une de ses sources. 
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IV 1.4.3 Louis François BERRY x 1755 Françoise HECQUET 
 
1 Agnès Françoise BERRY 

o 30/06 b Le Pecq 03/07/1757 ; p Denis Martin Hecquet, oncle ; m Agnès Lavechef Duparc femme de 
Jacques Louis Berry 

+ 05 (+) 06/08/1757 Le Pecq, 5 semaines 
2 Marguerite Françoise BERRY 

o 15 b Le Pecq 16/12/1758 ; p Jacques Louis Berry, grand-père ; m Marguerite de Launay épouse de 
François Lavechef Duparc ; tous du Pecq 

3 Marie Cécile Victoire BERRY 
o 18 b Le Pecq 20/12/1759 ; p Pierre François Plouvÿé, commissaire de police à Saint Germain ; m Victoire 

Berry, tante 
+ Le Pecq 01/03/1760, 2 mois 

4 Louis Guillaume BERRY , officier de la Chambre du Roy, officier dans le régiment de Lauzun en 1780, 
capitaine puis chef de bataillon au régiment de la Martinique   
o 16 b Le Pecq 18/03/1761 ; p Guillaume Pierre Bertier, contrôleur provincial des Postes, du Pecq ; 

m Jeanne de Launay veuve de Charles Cupet, officier chez le Roy, à Versailles 
+ Fort-Royal (Martinique) 18 d 19/03/1822 
ax Fort Royal de la Martinique 30/07/1792 Louise GARNIER  
bx Fort Royal 03/09/1807 Rose Marguerite FOSSÉ veuve ARSONNEAU d'ORVILLE 
(voir ci-dessus Ascendance de Louis Guillaume (de) BERRY  et ci-après A la Martinique ) 

5 Marie Julie BERRY 
o 22 b Le Pecq 24/05/1762 ; p Jean Baptise Sevin, commis au bureau de la guerre ; m Marie Fauleau 

femme de François Antoine, écuyer, garçon ordinaire de la Chambre du Roy ; tous deux de Versailles 
+ Le Pecq 04/09/1763, 16 mois 

6 Jacques Hilaire BERRY 
o 10 b Le Pecq 11/04/1763 ; p Charles François Lavechef dit Duparcq, jardinier du Roy ; m Anne Françoise 

Élisabeth Blard, fille mineure ; tous du Pecq 
+ 18 (+) 19/02/1765 Le Pecq, environ 2 ans 

7 Jean Louis Martian BERRY 
o 14 b Le Pecq 16/08/1764 ; p Jean Baptiste Berry, oncle, de Saint-Louis de Versailles ; m Louise Élisabeth 

Bourget, mineure, du Pecq 
8 Louise Émilie Charlotte BERRY 

o 24 b Le Pecq 26/02/1766 ; p Charles Lavechef Duparc, inspecteur aux Postes, de Saint Nicolas des 
Champs à Paris ; m Jeanne Louise Lavechef Duparc femme de chambre de Monsieur le Dauphin, de 
Notre Dame de Versailles 

9 Antoine Marie Victoire BERRY 
o 09 b Le Pecq 11/05/1767 ; p sr Antoine Charles Didier, argentier de la Reine et commis de M. Bertié 

ministre et secrétaire du Roy, de Saint Louis de Versailles ; m Victoire Bertier, cousine 
+ 23 (+) 24/05/1767 Le Pecq, 15 jours 

 
A la Martinique 
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4 Louis Guillaume (de) BERRY , officier de la chambre du roi, officier dans le régiment de Lauzun en 1780, 
lieutenant au régiment de la Martinique (1792) puis capitaine du même régiment, commandant en second 
le bataillon de la garde nationale de Fort-de-France (1807, 1808), chef de bataillon en second de la milice 
du Fort Royal (1814), chevalier de Saint-Louis 
Nommé (et signe) Berry, sans particule, jusqu’en 1814 où il est nommé de Berry 
o 16 b Le Pecq 18/03/1761 ; p Guillaume Pierre Bertier, contrôleur provincial des Postes, du Pecq ; 

m Jeanne de Launay veuve de Charles Cupet, officier chez le Roy, à Versailles 
+ Fort-Royal 18 d 19/03/1822, 65 ans, chevalier de Saint Louis, ancien officier au régiment de la Martinique 
ax Fort-Royal 30/07/1792 (Louis Guillaume Berry mais signe de Berry) Louise Anne Hippolyte GARNIER, 

fille de Louis Lambert RICHARD GARNIER et Marie Jeanne FEBVRIER MÉSAILLET (veuve en 
premières noces de Louis Bonaventure CHAUDIÈRE) 
o 10 b Le Vauclin 14/04/1778 ; p Hippolyte Febvrier Mésaillet, grand-père ; m Marie Anne Françoise 

Chaudière  
+ Fort de France 08 d 09/04/1807, 29 ans ; déclaré par Pierre Henryet Desfourneaux, son beau-frère et 

Thomas Richard Garnier Laroche son oncle 
bx Fort de France 03/09/1807 Marguerite Rose FOSSÉ, fille de + Jacques (+ Fort Royal 17 d 18/05/1794, 

45 ans) et + Marie Joseph Marguerite LABORDE, habitants du Fort Royal 
o Fort-Royal 26/01 b 20/07/1774 
+ Fort de France 10/04/1863 ; 89 ans, domiciliée rue Sainte Catherine ; déclaré par Henri Jaham 

Desrivaux, 26 ans, négociant, et Alexis Lecamus, neveux 
ax Fort de France 11/09/1797 Jean François Marie ARSONNEAU (d'ORVILLE), résidant depuis plus de 

deux ans au Fort Royal, fils de + Jean-Baptiste Arsonneau et + Marie Jeanne DESVARIEUX 
o Sainte-Anne (Grande Terre Guadeloupe) 
+ Sainte-Anne 15 vendémiaire XI d 8 brumaire (07 et 30/10/1802) 

États de services : participa aux expéditions de Jersey et Guernesey avec la légion de Nassau ; sous-
lieutenant dans les volontaires étrangers de la marine 01/01/1779 ; employé à Cayenne et à Demerary ; au 
régiment de la Martinique 02/10/1784 ; lieutenant 13/07/1785 ; capitaine provisoire (nommé par le 
gouverneur Béhague) ; cessa de servir 10/01/1793 (défaite des royalistes aux îles du Vent) ; puis chef de 
bataillon et lieutenant-colonel de la garde nationale (source : commandant Gilbert Bodinier "Les officiers des 
colonies d'Amérique à la fin de l'Ancien Régime, 2e série", Cahier du Centre de Généalogie et d'Histoire des 
Isles d'Amérique n° 44, juin 1993, p. 81). 
 

V 1.4.3.4a Louis Guillaume de BERRY  
ax 1792 Louise GARNIER 

 
Merci aux généalogistes qui ont mis leurs arbres sur Geneanet et en particulier à Nathalie Buhours (Natoubu) 
et Joël Bonneville (et autres nombreux par la suite, se recopiant les uns les autres), ainsi qu’aux ANOM qui 
ont mis en ligne les registres de la Martinique : sans les uns et les autres, nous n’aurions pas essayé de 
reconstituer la postérité à la Martinique.  
 
a1 Marie Louise de BERRY  

o 1793 b Fort Royal 26/08/1794 ; 16 mois ; cérémonies du baptême suppléées ; père ancien officier au 
régiment de la Martinique ; p Jacques Champin, bachelier en médecine ; m Marie Jeanne Mazaillette 
(sic) Garnier 

x Fort Royal 13/04/181532 Auguste Clément Fortuné de LAAGE , fils de Clément et Thérèse de HEERE  
commis principal de la marine de 1ère classe destiné à la Martinique le 27/07/1814 33 puis commis 

principal du Domaine au Fort Royal, démissionnaire le 05/12/1814, parti pour La Nouvelle Angleterre 
avant le 20/07/1815 34  

o Paris 10/02/1780  
+ 1824 
ax Marie Doxile MILLERANT 

+ Saint Denis de la Réunion 06/11/1809 35 
 

                                                           
32 Roglo, Claire Saint Félix, de qui viennent toutes les informations généalogiques sur cette union mais néant dans le 

registre de Fort Royal à cette date. 
33 EE 1166 (19), non consulté. 
34 D/2c/354 et C/8c/121. 
35 Néant à cette date dans le registre. 
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a2 Lise Elisabeth dite Eliza de BERRY 
b Fort Royal 10/01/1796 ; 3 semaines ; p Louis Lambert Richard Garnier, grand-père ; m Appoline Garnier 

(signe Alix Garnier) 
+ Fort Royal 28/02 d 01/03/1841, rue Sainte Élisabeth 42 ; « Louise Apolline » ; 46 ans, née et domiciliée 

en cette commune 
Cm Me Bartouilh 04/10/1812 
x Fort Royal 05/10/1812, Charles Joseph de LAVIGNE SAINTE SUZANNE , fils mineur de Pierre Gabriel, 

propriétaire domicilié au Fort Royal (consentement le 19/09 à la Case Pilote devant Me Laurent 
Bartouilh), et + Marie Victoire Françoise MAILLET DUMAINE (+ 09/09/1812 Fort Royal) 
o Le François 12/11/1792   + Fort Royal 26/03/1841, rue Sainte Élisabeth 42 

postérité : voir 209 anciennes familles subsistantes de la Martinique tome II, p. 670-671. 
 

a3 Louis Théodore de BERRY 
o 03/12/1797 b Fort Royal  23/01/1798; p Louis Garnier ; m dlle Marie Louise Berry (ne sait pas signer en 

raison de son bas âge)  
+ Fort Royal 12/08/1826, dans sa maison rue Sainte Élisabeth ; Louis Théodore Berry, 28 ans, propriétaire 

aux hauteurs de cette ville 
x Fort Royal 20/03/1823, Élisabeth Charlotte dite Élisa DUPARC (ou DUPART) SAINT LAURENT, fille de 

+ Louis François (+ 23/10/1801 Fort Royal) et Marie Anne BRUGÈRE 
o 1798 d Fort Royal 16/01/1800  
+ Fort Royal 18 d 19/04/1838, rue Sainte Élisabeth 7 ; 39 ans, propriétaire 
bx Fort Royal 15/03/1836, Jean François Benoît LEFEBVRE, ex vérificateur des douanes, fils de Pierre 

François et Marie LATOUCHE, rentiers domiciliés à Paris (consentement Me Février, Paris, 
07/09/1827)  
o Lisbonne en Portugal ca 1794 (41 ans au mariage) (acte de notoriété 13/11/1813 Me Husson, Fort 

Royal) 
+ La Trinité 26 d 27/11/1853 ; officier des douanes, 58 ans, veuf 
d’où postérité de ce second mariage 

reconnaissent au mariage les deux aînées 
Marie Anne de BERRY o Fort Royal 15/03 d 18/04/1820  
Madeleine Hortensia de BERRY o Fort Royal 10/09 d 10/10/1822  

couturière 
x Fort de France 11/10/1865, Pierre OULIBAUT , ouvrier de 1ère classe de la marine en retraite, décoré 

de la médaille militaire, domicilié à Fort de France, fils de + Pierre et + Jeanne VERNAUD 
o Cintegabelle(Haute Garonne, 31) ca 1818 (47 ans au mariage)  
d’où avant le mariage 
Louis Alphonse de BERRY  

o 1850 + Fort de France 11 d 12/10/1858, 8 ans 
Élisa Joséphine de BERRY  

o Fort de France 18/07 d 27/08/1855; reconnue par sa mère, 32 ans, couturière 
Rose de BERRY o Fort Royal 24/12/1824 de 07/01/1825  
 

V 1.4.3.4b Louis Guillaume de BERRY  
bx 1807 Rose Marguerite FOSSÉ veuve ARSONNEAU  

 
b1 Louis Augustin, en famille Auguste de BERRY 

propriétaire domicilié au Lamentin en 1838 ; géreur d’habitation au Lamentin en 1839 
o Fort de France 12/03 d 16/04/1808  
+ Fort de France 26 d 27/02/1867, rue Saint Denis, 59 ans, négociant ; déclaré par ses cousins Eloi Jaham 

Desrivaux, 43 ans, contrôleur des contributions, et Alexis Le Camus, 47 ans, propriétaire 
x Fort Royal 05/02/1838, Anne Félicité PASSERAT de LA CHAPELLE, fille de Louis Marie Théret et 

Élisabeth Denise de PERCIN, propriétaires domiciliés au Fort Royal 
o Fort Royal 12/04/1819  
+ Fort de France 19/05/1877, en sa demeure rue Saint Denis ; 58 ans ; déclaré par Victor Le Camus, 54 

ans, capitaine adjudant major d’infanterie de marine en retraite, chevalier de la Légion d’honneur, et 
Paul Clarac, 30 ans, propriétaires, ses cousins  

 
b2 Louis Charles de BERRY 

o Fort Royal 12/03 d 30/08/1810  
+ Fort de France 09 d 10/05/1864, 54 ans, célibataire ; déclaré par Eloi Jaham Desrivaux, 40 ans, 

contrôleur des contributions, et Alexis Le Camus, 44 ans, propriétaires, tous deux cousins du défunt 
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b3 François Armand de BERRY 
o Fort Royal 25/02 d 12/03/1814 ; témoin Jean Augustin Le Camus, 36 ans, oncle maternel 
+ Saint Pierre 06 d 07/01/1874, maison de santé ; 60 ans 

 
VI 1.4.3.4b.1 Louis Augustin de BERRY  

x 1838 Anne Félicité PASSERAT de LA CHAPELLE 
 
Nota : un jugement du tribunal de première instance de Fort de France le 30/10/1883, sur la base des états 
de service de 1779 à 1822 de Louis Guillaume de Berry pour sa nomination de chevalier de Saint Louis, qui 
le désigne sous le nom de "Louis Guillaume THIBOUT de BERRY ", permet de modifier l'état civil de ses 
petits-fils Paul Louis et Gaston de BERRY, la particule ayant été omise 36.  
La demande de rectification de nom n’a pas été faite par les deux frères en même temps. C’est le cadet qui 
l’a demandé et obtenu le premier.  
Transcription du jugement du 10/07/1783 au n° 786 du registre d’état civil de Fort de France, le 24/07, en 
faveur de Louis Marie Gaston de Berry, propriétaire demeurant à Fort de France : Louis Guillaume Thibout 
de Berry, grand-père de l’exposant, a été nommé chevalier de Saint Louis le 31/07/1816 et « dans cette 
ordonnance porte le nom de de Berry » ; dans l’acte de naissance de l’exposant, le 31/05/1859 à Fort de 
France, il n’est déclaré que sous le nom de Louis Marie Gaston Berry. Ordre de rectification des autres actes 
qui ont pu être dressés à l’état civil de Fort de France et autres communes de la colonie où le nom de 
l’exposant a pu être écrit sans être précédé de la particule. 
Transcription du jugement du 30/10/1883, avec même décision, à la fin du registre des naissances de Fort 
de France, le 31/12/1883, n° 1393, à la requête de Louis Paul de Berry, propriétaire demeurant à Fort de 
France : même référence à l’acte de nomination comme chevalier de Saint Louis du grand-père ; dans l’acte 
de naissance de l’exposant, Paul Louis, le 22/07/1839 au Lamentin, il n’est déclaré que sous le nom de Louis 
Paul Berry ; par un jugement du 10/07/1783 le même tribunal a dit que le frère de l’exposant, Louis Marie 
Gaston de Berry, au lieu d’avoir été désigné dans son acte de naissance sous les noms de Louis Gaston 
Berry aurait dû l’être sous ceux de Louis Marie Gaston de Berry. Même ordre de rectification des autres 
actes qui ont pu être dressés à l’état civil de Fort de France, du Lamentin et autres communes de la colonie. 
 
1 Paul Louis Augustin de BERRY 

o Le Lamentin 17/06 d 22/07/1839 (Louis Paul) ; père géreur d’habitation 
+ Fort de France 01/09/1906  
x Fort de France 09/11/1864, Rose Julie Valentine JORNA de LACALE, fille de Louis Sébastien Félix et 

Louise Léonie Augustine VIAU de THÉBAUDIÈRES, propriétaires domiciliés à Fort de France 
o Fort de France 05/12/1846 d 02/01/1847  
+ Pré en Pail (Mayenne, 53)16/10/1910  

d’où 
 
1.1 Louise Rose Rachel de BERRY 

o Fort de France 04/10 d 04/11/1867, rue du Fossé 
+ Fort de France 09 d 10/01/1869, rue du Fossé ; d par Victor Le Camus, 46 ans, oncle de l’enfant 

1.2 Jeanne Élisabeth Marie de BERRY 
o Fort de France 13/08 d 17/09/1869 ; déclaré par le père et les cousins de l’enfant, Victor Le Camus, 47 

ans et Gustave Clarac, 50 ans 
+ Cléry Saint André (Loiret, 45)08/04/1958 (mention marginale) 
(+) Montereau (Seine et Marne, 77)11/04/1958 37 

1.3 enfant sans vie 
o et + Fort de France 29/10/1870 ; déclaré par le père et Victor Le Camus, cousin de l’enfant 

1.4 Rose Thérèse Camille Augustine de BERRY 
o Fort de France 17/10/1871 (TD ; seul le registre des mariages est en ligne) 
+ Cléry Saint André (Loiret, 45)10/03/1952 38  
x Fort de France 22/10/1897, Félix Gabriel Antoine FEILLET , fils d’Antoine Bonaventure et Louise 

Antoinette GUITTEAU DUFOUGERAY 
1.5 Marie Rose Inès de BERRY 

o Fort de France 04/04/1874 (TD ; seul le registre des mariages est en ligne) 
x Fort de France 13/08/1894 (TD ; année pas en ligne), Louis Pierre Antoine GARAUD , fils de Jean et 

Marie Catherine Ultima RIPERY 
                                                           
36 Alain Roman, question 98-121 de GHC p. 2319, réponses p. 2341, 2417, 2451. 
37 Geneanet : Joël Bonneville.  
38 Geneanet : Joël Bonneville. 
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1.6 Élisabeth Joseph Félix de BERRY  
o Fort de France 28/10 d 06/11/1876, rue Saint Louis ; déclaré par le père en présence de Victor Le 

Camus, 54 ans, chevalier de la Légion d’honneur, cousin de l’enfant 
en marge : par un jugement du tribunal de Fort de France en date de 13/10/1883, transcrit en notre état 

civil le 31/12 suivant, n° 1393, il a été ordonné que le nom patronymique du père de l’enfant serait 
précédé de la particule « de ». Par suite Élisabeth Joseph Félix sera aussi désigné sous le nom de 
Berry. 

+ Paris XIVe 25/01/1967 (mention marginale) 
(+) Abbeville (Somme, 80) 31/01/1967 39 
ax Toulouse 03/08/1903 40, Louise Gertrude Adrienne BALLY, fille de Joseph et Louise MARCHET  

o 28/01/1877 
+ 16/08/1918 

d’où postérité en France et à Madagascar, 6 filles et 1 fils 41 
bx Paris XVIIe 13/03/1920, Germaine Marie BROSSARD (mention marginale) 
d’où Marie Joseph Philippe de BERRY x Cécile GAUCHET, d’où 3 filles et 2 garçons  

1.7 Marie Élisabeth Elmire de BERRY 
o Fort de France 25/05 d 27/06/1878, rue Saint Denis 
même mention marginale que son frère pour le jugement du 13/10/1883 et la particule 
+ Issy les Moulineaux (Hauts de Seine, 92) 28/01/1967 (mention marginale) 
x Fort de France 02/06/1910, Marie Jules Maxime dit Max BONNEVILLE , fils de Joseph Honoré Jules et 

Jeanne Marie DUVAL 42 
d’où postérité  

1.8 enfant sans vie 
o et + Fort de France 30/05/1880, rue Saint Denis 

1.9 Louis Anne Élisabeth Raymond de BERRY 
o Fort de France 27/07 d 05/09/1881, rue Saint Denis 
+ Fort de France 02/04/1882, rue Saint Denis ; déclaré par son oncle Gaston Berry, 23 ans, employé civil 

de la marine, et son cousin Paul Clarac, 38 ans  
 
2 Louis Marie Gaston de BERRY 

employé civil au commissariat de la marine à Fort de France en 1882-84 ; clerc de notaire 1885-87 
o Fort de France 12 d 31/05/1859 ; déclaré par le père en présence d’Alexis Le Camus, 39 ans cousin de 

l’enfant, propriétaire  
+ 1887/ 
x Lamentin Rivière Blanche 1881, Marie Rosalie Stéphanie BIROT (le registre des mariages n’est pas en 

ligne) 
o ca 1859 (24 ans en 1883) 

d’où  
1 une fille née sans vie le 30/04/1883 rue Saint Louis à Fort de France, dont le décès est déclaré le 

01/05/1883 par le père accompagné de Paul Clarac, 39 ans, cousin de l’enfant 
2 Marie Louis Joseph Henri de BERRY 

o Fort de France 12 d 19/05/1884 ; déclaré par le père en présence de Louis Gaston Achille Jaham 
Desrivaux, 30 ans, sous commissaire de la Marine, cousin de l’enfant, et Théodore Henri Birot, 23 ans, 
procureur de l’enregistrement, oncle de l’enfant 

x Denise Aline Marie CAMBEILH, fille de Jean François Charles et Marie Pauline Laurence 
HENNEQUIER 43  
o 1891 

sans postérité 
3 Marie Pierre René de BERRY 

o Fort de France 19 d 21/10/1885 ; déclaré par le père en présence d’Hippolyte Birot, 22 ans, clerc 
d’avoué, oncle de l’enfant, et Robert de Percin, 21 ans, clerc d’avoué, cousin de l’enfant 

+ Fort de France 10/10/1887, rue Saint Laurent ; déclaré par Hippolyte Birot, 24 ans, oncle 
 

                                                           
39 Geneanet : Joël Bonneville. 
40 Geneanet : Diego de Selva. Idem pour naissance et décès de l’épouse (pas de lieu). Aussi G. de Tournemire et Joël 

Bonneville. 
41 Geneanet : Joël Bonneville. Idem pour la postérité du second mariage. 
42 Geneanet : Joël Bonneville. 
43 Geneanet : Jean Lemaistre. 
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En guise de conclusion : la généalogie et Internet  
 
 Avant de nous décider à publier cet article généalogique, commencé il y a de nombreuses années et peu 
à peu complété, nous avons fait de longues vérifications sur Internet et intégré avec leur source plusieurs 
éléments complémentaires tirés de généalogies sur Geneanet établies grâce à la mise en ligne ces dernières 
années, sur le site des archives départementales des Yvelines, des registres paroissiaux. 
 
 Sur certaines bases généalogiques figure, à côté de l’ascendance martiniquaise qui remonte à Louis 
Guillaume, la généalogie, sans lien indiqué avec la précédente, de la famille de Berry remontant au XVe 
siècle qui n’a, évidemment, aucun rapport avec celle qui nous intéresse ici.  
 En revanche nous avons retrouvé il y a une dizaine d’années l’ascendance directe de Louis Guillaume 
sur la base Roglo (créée en 1998) avec, comme source : « J. Petitjean Roget ». Nous savons que Jacques 
Petitjean Roget, décédé en janvier 1999, ne l’a pas communiquée lui-même. Cette ascendance sur Roglo est 
reprise, sans toujours la citer, dans diverses généalogies, sur Geneanet entre autres. 
 
 Or, il y a une trentaine d’années, quand nous nous sommes installés au Pecq, nous avions fait en mairie 
cette recherche, qui nous a beaucoup intéressés, à la demande justement de Jacques Petitjean Roget. Le 
résultat l’avait beaucoup amusé, par comparaison avec ce qui se transmettait dans sa belle-famille. La 
source originelle, qui figure dans les documents de Jacques Petitjean Roget, est donc bien notre travail, ce 
qui n’est pas indiqué en source par Roglo. 
 
 La soi-disant « recherche généalogique » se limite pour beaucoup de nos jours à « pomper » sur Internet 
ou ailleurs les recherches faites par d’autres au prix de longues heures passées en salle d’archives (ou 
maintenant sur Internet, dans les registres mis en ligne par les archives départementales) puis à les mettre 
en forme et à les présenter, pour les transformer en « ged-com » limités aux dates, et lieux dans le meilleur 
des cas, et facilement transmissibles à n’importe qui, lequel fera de même, et cela sans en citer la source ou 
bien seulement le nom de la personne qui lui a transmis l’information. 
 
 Puisque cette évolution de la « recherche » semble inexorable, nous prions ceux qui « s’inspireraient » à 
leur profit de l’étude ici présentée d’en citer la source et les auteurs avec précision et de demander à ceux 
qui l’utiliseraient à leur tour de faire de même. Merci d’avance. 
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